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Note interne.


Aux confins de deux époques cosmiques – l’ère des Poissons et l’ère du Verseau – un corps des Lois de l’Univers, selon lesquelles toutes les communautés cosmiques existent, est envoyé à l’humanité. Il est temps que les habitants de la Terre rejoignent l’entente des civilisations hautement développées pour entrer éventuellement dans leurs rangs.


Ces Lois, c’est l’information la plus riche et unique qui forme le modèle du comportement de l’homme pour les deux mille prochaines années. De nouvelles Lois doivent devenir pour chacun un guide pour favoriser le développement spirituel et la progression générale.


©Tous droits réservés. Aucune partie de ce livre « Les Lois de l’Univers ou les Bases de l’Existence de l’Hiérarchie » ne pourrait être reproduite sous aucune forme sans l'autorisation des auteurs (ou de leurs ayant-droits).
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«»»»»»»» INTRODUCTION «««««««»


De quoi s’agit-il dans ce livre?


L’information donnée sous forme des lois est unique de son espèce comme elle contient des connaissances inconnues à l’homme jusqu’à ce moment. Ce sont les connaissances sur le Monde Suprême et son fonctionnement, sur ses lois, ses habitants et son dirigeant.


C’était Christ qui a dit:


- Il y a plusieurs demeures dans la Maison de mon Père.


En disant cette fameuse phrase, Il voulait juste dire qu’en dehors de ce monde terrestre physique, il y a beaucoup de mondes Suprêmes ou mondes “subtils” qui sont inaccessibles à notre perception, mais réels et florissants. Et c’est le Créateur, Dieu qui dirige tous ces mondes. Il a créé une hiérarchie des mondes, et il est à sa tête.


À l’heure actuelle de la progression de notre civilisation, Dieu a décidé qu’il est temps de révéler à l’homme quelques-uns des secrets de son existence mais pas à l’aide de la langue allégorique de la Bible, mais au niveau de l’état actuel de l’esprit humain.


Pour la première fois, on donne des informations sur la structure de l’âme humaine, sur son développement et son destin dans les Mondes Suprêmes. On nous révèle le secret de l’existence des processus de codage et de décodage de l’âme, la complexité technique des liens entre l’homme et son Maître Céleste, et beaucoup plus sur les processus vus de l’intérieur. Pour la première fois, nous pouvons apprendre davantage sur Dieu et Diable, son contraire, sur leurs relations, ainsi que les processus construisant les “demeures” de Dieu et les unissant en un tout unique.


Le livre peut être intéressant non seulement aux gens passionnées par la philosophie ésotérique, mais aussi à toute personne qui a un esprit curieux, avide d’apprendre l’inconnu.


* * *
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LE SYMBOLE EST UN PARTICIPE ABSOLU DE LA LOI


La première catégorie des symboles représente les formes mécaniques inanimées. Ces constructions ne se progressent pas, donc, ne possèdent pas d’un développement infini. Par conséquent, ces symboles précaires des formes ne représentent pas d’un intérêt particulier, et on ne prêtera pas d’attention à l’examination de ce contexte.


La suivante catégorie principale des symboles est l’indicateur des caractéristiques fondamentales codées de tous les nominés des progressions ayant une forme orientée d’un chiffre, dont la découverte apporte un renversement de la couche informationnelle.


Le symbole caractérise tout comme une forme absolue aussi bien que celle relative, c’est-à-dire, en développement.


Le symbole a sa propre Hiérarchie et son ordinalité du facteur nominal, dont l’état dépend de la composition Substantielle du composite potentiel de cet individu.


Le caractère hiérarchique des symboles occupe la même position avec les personnalités représentants, c’est-à-dire, leur développement, leur changement, leur croissance se produisent en parallèle avec leur Substance en développement, ou bien, la dynamique d’activation dans ce cas est présentée par les potentiels perfectionnants. Par leur moyen les symboles incarnent cette forme existante à laquelle ils appartiennent et qu’ils expriment.


Le changement du symbole se produit par la désignation d’une nouvelle symbologie de la Substance à la suite de sa transformation et des formations parfaites de l’individu. Pourtant, le moindre changement de la Substance provoque le changement du symbole.


La symbologie des lois caractérise l’orientation des postulats et des objectifs de ces processus. Ici, la fondaposition est une quintessence de chaque symbole des légiréalités*. C’est lui qui donne au symbole un caractère concret de la position réglementaire dans le système global de l’existence aussi bien que dans le cas particulier du développement progressif.


Le symbole et la Substance sont deux nominations indivisibles. Sans la Substance, le symbole n’aurait aucune raison d’être; par conséquent, le symbole est un participe parasite de chaque progressateur individuel, dont le contenu informationnel est interprété par une autre forme de nomination en fonction de la position sur l’escalier Hiérarchique des distributions, la conceptualité desquelles correspond à la compréhension de l’ordre équivalent de l’information, et pas plus dans la mesure du possible.


Le symbole est absolu dans sa forme aussi que dans son contenu, comme la structure du symbole est toujours finie. Cela signifie que le symbole exprime toujours la complétude des contenus constructifs seulement pour un moment donné.


L’Absolu est également un nominé fini des progressions à cette étape de la voie. Toute facture finie est l’Absolu elle-même, ce qui exprime la complétude de la facture par des qualités de ce nominé, vers la facture ciblée duquel l’individu se précipite dans son propre composé constructif, c’est-à-dire, c’est l’information de toute formation finie.


L’absoluité du symbole est caractérisée par un remplissage fini de l’information, c’est-à-dire, des composants qualitatifs que le symbole représente en vue développée sous chaque trait de la construction architectonique du contenu de symbole.


L’aspect périphérique de cette construction permet de manipuler la base fondamentale du symbole et d’y consolider les formes exactes des progressions réalisées en un réseau structurel global débouchant sur l’équivalent intégrant d’ordre personnel, où l’inertie de l’apparence a un moment de l’information porté, parce qu’un autre moment va changer cette facture du symbole en structure cible du contenu ultérieur.


Par conséquent, tout mouvement transforme la structure du symbole en Absolu du nouveau contenu, dont le potentiel correspond à la valeur ordinale de la Substance que ce symbole représente dans la Hiérarchie des distributions.


Cette équivalence des états respectifs représente une forme relative de la progression apparaissante, qui est considérée comme un aspect de l’architectonique générale et de plus, représente l’indicateur du plan intérieur des qualitations contenues de cet aspect.


Toute forme de loi est la génération de la formation idéologique finale représentant une facture complète de l’Absolu, qui comporte le remplissage informationnel de cette nomination des légisordres.


Par conséquent, la loi en tant que volume final informationnel représente dans la variante périphérique de la relativité un symbole avec la valeur codée des contenus intérieurs.


L’informastructure de la symbologie de la loi exprime, avant tout, l’ordinalité des contenus relatifs qui sont potentiellement liés entre eux et sont soumis à la configuration générale de l’existence unie.


Par conséquent, chaque forme finie peut être représentée par une périphérie symbolique ce qui arrange brièvement les ordres privés en un seul système de l’existence.


Une forme finie représente en fait une position quelconque de tout individu sur la voie de la perfection progressive caractéristique particulière aussi bien que celle générale, c’est-à-dire, on peut prendre la copie de l’individu Substantiel à un moment donné, en même temps, la personnalité naturelle continuera sa voie du développement, et la copie sera un exemplaire inerte de cette progression dans le passé, mais seulement dans un point de temps relatif. Autrement dit, le nombre des points du programme que la Substance passe sur son chemin correspond au nombre des formations finies et au celui des formes symboliques qui représentent la Substance dans de différentes caractéristiques de temps. Par conséquent, c’est seulement par la forme agrégée de la synthèse générale de la séquence de tous les symboles de la manifestation pointée représentant une seule personnalité qu’on peut juger de la progression du symbole.


Les symboles représentent aussi bien de différentes Hiérarchies des communautés dont le temps se compose des points de sommets des Hiérarchies.


Ces symboles représentent la progression de toute la Hiérarchie des ordres particuliers qui se déplacent et se transforment en raison des changements de tout le système de la Hiérarchie, et ainsi vers l’intérieur, et ainsi vers l’extérieur du mécanisme général commun des constructions.


SYMBOLE
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Schéma № 42


L’INTERPRÉTATION: LE SYMBOLE EST UN PARTICIPE ABSOLU DE LA LOI


La première catégorie des symboles représente les formes mécaniques inanimées. Ces constructions ne se progressent pas, donc, ne possèdent pas d’un développement infini. Par conséquent, ces symboles précaires des formes ne représentent pas d’un intérêt particulier, et on ne prêtera pas d’attention à l’examination de ce contexte.


Le symbole est une forme conditionnelle de la désignation d’une image, objet, idée, etc. Il existe tout un monde des symboles. Mais toute leur multitude peut être divisée en deux catégories principales, c’est-à-dire, la symbologie générale se divise en deux types: l’un est lié à la désignation des objets inanimés, l’autre – de ceux animés. La première catégorie représente la désignation conditionnelle de toutes les formes et constructions inanimées qui ne se développent pas, restent constantes à un certain stade de leur utilisation et ne passent pas au stade suivant. Cette symbologie est bien familière à l’homme, mais en raison de la brièveté de son existence, elle ne présente pas d’intérêt particulier pour l’examination dans cette loi.


La suivante catégorie principale des symboles est l’indicateur des caractéristiques fondamentales codées de tous les nominés des progressions ayant une forme orientée d’un chiffre, dont la découverte apporte un renversement de la couche informationnelle.


Le symbole caractérise tout comme une forme absolue aussi bien que celle relative, c’est-à-dire, en développement.


Le symbole en tant qu’un signe conditionnel généralisateur peut appartenir à tous les concepts et les formes progressant et ayant une existence infinie. C’est la catégorie principale, qui reflète par la symbologie, la partie spiritualisée du monde. Le symbole exprime les caractéristiques codées des énergocomponents de tous les algorithmes. Les caractéristiques codées sont obtenues par des calculs et sont réalisées sous forme symbolique.


La découverte du chiffre spécial des codes permet de déployer les informations contenues dans le symbole. À l’aide du symbole, on peut exprimer les formes absolues, finies et évoluantes.


Le symbole a sa propre Hiérarchie et son ordinalité du facteur nominal, dont l’état dépend de la composition Substantielle du composite potentiel de cet individu.


Comme les symboles peuvent être utilisés pour désigner tous les Niveaux de la Hiérarchie, on peut les ranger parmi tous les niveaux du développement. Par conséquent, la symbologie a aussi sa propre Hiérarchie qui se compose des éléments individuels disposés selon le degré de leur valeur ou de l’importance: les symboles avec une grande importance sont sur les Niveaux supérieurs, les symboles exprimant les processus et les phénomènes inférieurs vont par décalage vers la base de la Hiérarchie. Les Substances de cette Hiérarchie se placent aux niveaux en fonction du potentiel des énergies accumulées par elles, qui constituent leur base qualitative intérieure. Par conséquent, plus haut est l’ordre des énergies formant le composé de la Substance du symbole, plus élevée est sa position dans la Hiérarchie.


Le caractère hiérarchique des symboles occupe la même position avec les personnalités représentants, c’est-à-dire, leur développement, leur changement, leur croissance se produisent en parallèle avec leur Substance en développement, ou bien, la dynamique d’activation dans ce cas est présentée par les potentiels perfectionnants. Par leur moyen les symboles incarnent cette forme existante à laquelle ils appartiennent et qu’ils expriment.


Le caractère hiérarchique des symboles est similaire au caractère hiérarchique des Substances ordinaires et existe avec elles. Autrement dit, à chaque Substance en tant qu’un individu correspond un symbole qui évolue, change avec cette Substance. Ou bien, on peut dire que la croissance des symboles se produit en parallèle avec la croissance de la personnalité sur les marches de la Hiérarchie. La direction principale du développement est dans ce cas vers l’accumulation des potentiels. S’il améliore dans la Substance, le potentiel du symbole représentant cette Substance s’améliora de la même façon.


Le changement du symbole se produit par la désignation d’une nouvelle symbologie de la Substance à la suite de sa transformation et des formations parfaites de l’individu. Pourtant, le moindre changement de la Substance provoque le changement du symbole.


À la suite du changement dans la Substance et de sa transformation en une nouvelle forme ou qualité, on voit changer le symbole qui désigne la Substance. La symbologie est modifiée artificiellement par les recalculs et l’obtention de nouveaux codes qui répondent à tous les changements apparus de la Substance.


Le moindre changement dans la Substance contribue à son recalcul et sa désignation par un nouveau symbole.


La symbologie des lois caractérise l’orientation des postulats et des objectifs de ces processus. Ici, la fondaposition est une quintessence de chaque symbole des légiréalités. C’est lui qui donne au symbole un caractère concret de la position réglementaire dans le système global de l’existence aussi bien que dans le cas particulier du développement progressif.


La symbologie des lois caractérise l’orientation des processus et des buts, comme chaque symbole spécifie en soi-même la chose la plus importante et significative qui est la plus caractéristique de ce qu’il résume en soi-même. Chaque symbole exprime la base principale d’une chose et représente, donc, une désignation légalisée. La légalité de l’existence donne au symbole un pouvoir spécial et de la spécificité du séjour dans la Hiérarchie générale, ainsi que dans les variantes particulières du développement.


Le symbole et la Substance sont deux nominations indivisibles. Sans la Substance, le symbole n’aurait aucune raison d’être; par conséquent, le symbole est un participe parasite de chaque progressateur individuel, dont le contenu informationnel est interprété par une autre forme de nomination en fonction de la position sur l’escalier Hiérarchique des distributions, la conceptualité desquelles correspond à la compréhension de l’ordre équivalent de l’information, et pas plus dans la mesure du possible.


Le symbole et la Substance sont inséparables et représentent les deux composantes d’une unité. Sans la Substance, il n’y aurait pas de symbole, c’est-à-dire, il existe seulement grâce à la Substance. Cela prouve de sa nature parasitaire qui existe seulement sur le compte de quelqu’un d’autre. Les renseignements sur cela s’entendent par “une autre forme de nomination” selon le Niveau de développement sur lequel se trouve cette désignation.


La compréhension de l’information sur les symboles dépend de la position de la Substance sur l’escalier de la Hiérarchie. Bien sûr, la meilleure compréhension de l’information est assurée aux ceux qui lui correspondent d’après le Niveau. La compréhension de la symbologie de certains Niveaux par des autres est peu utile et n’a pas de perspectives.


Le symbole est absolu dans sa forme aussi que dans son contenu, comme la structure du symbole est toujours finie. Cela signifie que le symbole exprime toujours la complétude des contenus constructifs seulement pour un moment donné.


On appelle Absolue une chose finie, accomplie dans son développement. À partir de ces positions, le symbole peut aussi être appelé Absolu, car il a une forme, un contenu et une structure finis. Cela prouve que le symbole caractérise les constructions et quelques états qui ont terminé leur construction à un moment donné.


L’Absolu est également un nominé fini des progressions à cette étape de la voie. Toute facture finie est l’Absolu elle-même, ce qui exprime la complétude de la facture par des qualités de ce nominé, vers la facture ciblée duquel l’individu se précipite dans son propre composé constructif, c’est-à-dire, c’est l’information de toute formation finie.


Tout Absolu est l’état final d’une certaine progression à un intervalle de temps donné et représente la fin d’un cycle de la perfection. L’état final de l’Absolu s’exprime dans le fait que sa facture, ses volumes intérieurs sont complètement remplis par les énergies auxquelles l’individu aspirait dans le processus de son développement et lesquelles il accumulait.


Bien qu’il soit donné un programme qui définit le but, mais grâce à la présence dans le programme des variantes de choix, l’individu a le droit de se détourner de sa route vers ses désirs, ce qui crée une facture unique de son volume intérieur. Le remplissage final de la matrice par des énergies et, par conséquent, la collection finale et complète de l’information au sein du volume spécifique prouve qu’il a atteint l’état Absolu.


L’absoluité du symbole est caractérisée par un remplissage fini de l’information, c’est-à-dire, des composants qualitatifs que le symbole représente en vue développée sous chaque trait de la construction architectonique du contenu de symbole.


Sur cette base, tout symbole qui possède d’une forme finie avec un contenu informationnel final peut être considéré comme absolu. Le symbole représente une expression artistique des lois de la construction, c’est pourquoi chaque son trait reflète en vue développée son contenu intérieur.


L’aspect périphérique de cette construction permet de manipuler la base fondamentale du symbole et d’y consolider les formes exactes des progressions réalisées en un réseau structurel global débouchant sur l’équivalent intégrant d’ordre personnel, où l’inertie de l’apparence a un moment de l’information porté, parce qu’un autre moment va changer cette facture du symbole en structure cible du contenu ultérieur.


L’isolement et l’éloignement du symbole de cette image qu’il incarne permettent d’utiliser sa construction pour toute sorte de manipulations, de réaliser les actions nécessaires et de combiner à travers ces symboles, les formes précises des progressions en réseau général des structures désirées. L’union à travers les symboles de certaines actions conduites à l’addition, qui devient équivalente à une sorte d’ordre, qui est d’habitude inhérent à une personnalité.


Comme tout cela s’exprime à travers les symboles, toute nouvelle position ou leur combinaison expriment l’état immobile pour un bref moment seulement, parce que le moment suivant la facture du symbole est déjà changée en passant vers la structure du contenu suivant. (Par exemple, 1 + 1 = 2 – c’est une symbologie numérique. L’addition des symboles d’un contenu – “1” résulte en une structure à un nouveau contenu, qui est indiquée par un autre symbole de l’ordre suivant – “2”).


Par conséquent, tout mouvement transforme la structure du symbole en Absolu du nouveau contenu, dont le potentiel correspond à la valeur ordinale de la Substance que ce symbole représente dans la Hiérarchie des distributions.


Tout mouvement modifie la structure des symboles et son contenu, c’est pourquoi il passe dans un nouvel état, qui est exprimé par un autre symbole. Le potentiel du nouveau symbole correspond alors au potentiel de cette Substance qu’il exprime sur les Niveaux de la Hiérarchie, et il ne reste pas la même Substance. (Par exemple, 5 – 3 = 2. Le potentiel “2” correspond à la Substance du Niveau “2” et pas celui “5” ou “3”).


Cette équivalence des états respectifs représente une forme relative de la progression apparaissante, qui est considérée comme un aspect de l’architectonique générale et de plus, représente l’indicateur du plan intérieur des qualitations contenues de cet aspect.


Cette correspondance entre le symbole et la Substance d’un nouvel ordre exprime la forme des progressions qui est considérée comme un nouveau point de vue sur l’art de la construction de nouveaux processus et formes. La même correspondance contribue également à l’apparition des changements qualitatifs dans le symbole et la Substance.


Toute forme de loi est la génération de la formation idéologique finale représentant une facture complète de l’Absolu, qui comporte le remplissage informationnel de cette nomination des légisordres.


Toute loi prend l’idée vers sa phase finale, c’est-à-dire, elle la met dans une forme spécifique qui représente l’état de l’Absolu avec toute la gamme des énergies qui sont nécessaires pour passer vers le cycle suivant. Par conséquent, toute forme de l’Absolu porte un contenu informationnel complet de cette dénomination de la loi.


Par conséquent, la loi en tant que volume final informationnel représente dans la variante périphérique de la relativité un symbole avec la valeur codée des contenus intérieurs.


Compte tenu de ce qui précède, on peut conclure que la loi représente le volume informationnel fini du contenu nécessaire, et sur cette base, en tant qu’une variante secondaire, elle représente un symbole spécifique, dont le contenu est traduit en codes.


L’informastructure de la symbologie de la loi exprime, avant tout, l’ordinalité des contenus relatifs qui sont potentiellement liés entre eux et sont soumis à la configuration générale de l’existence unie.


L’étude de la structure et des propriétés générales de l’information qui est contenue dans la symbologie de la loi nous conduit à la conclusion que tous les symboles possède de l’ordinalité du contenu, c’est-à-dire, sont placés d’une certaine manière l’un par rapport à l’autre. La symbologie de la loi exprime sa position selon son contenu dans l’ordre Hiérarchique. Tous les symboles sont potentiellement liés entre eux et sont soumis aux principes de l’existence unique.


Par conséquent, chaque forme finie peut être représentée par une périphérie symbolique ce qui arrange brièvement les ordres privés en un seul système de l’existence.


Sur cette base, chaque forme qui a achevé un certain stade de développement peut être désignée par un symbole de la catégorie secondaire (mais pas celle absolue), c’est-à-dire, un symbole passant vers la forme suivante. La catégorie secondaire, ou périphérique, des symboles, permet de combiner des symboles particuliers dans un système commun de l’existence (voir le Schéma No.42).


Une forme finie représente en fait une position quelconque de tout individu sur la voie de la perfection progressive caractéristique particulière aussi bien que celle générale, c’est-à-dire, on peut prendre la copie de l’individu Substantiel à un moment donné, en même temps, la personnalité naturelle continuera sa voie du développement, et la copie sera un exemplaire inerte de cette progression dans le passé, mais seulement dans un point de temps relatif. Autrement dit, le nombre des points du programme que la Substance passe sur son chemin correspond au nombre des formations finies et au celui des formes symboliques qui représentent la Substance dans de différentes caractéristiques de temps. Par conséquent, c’est seulement par la forme agrégée de la synthèse générale de la séquence de tous les symboles de la manifestation pointée représentant une seule personnalité qu’on peut juger de la progression du symbole.


Ce symbole indique une forme accomplie qui peut être représentée par toute position de l’individu se trouvant sur la voie de progression particulière et générale, c’est-à-dire, pour cela on peut prendre une copie de la Substance à un moment précis et l’indiquer par un symbole. On prend la copie parce que la vraie Substance, qui se trouve en voie de perfection, va constamment en avant. Par conséquent, la copie va refléter un état passif de la Substance à un moment du passé.


Alors, par conséquent, plus grand est le nombre de points du programme que passe la Substance, plus de copies elle peut avoir avec le même nombre de symboles qui y correspondent. Mais chaque symbole va refléter un état de l’individu dans des intervalles de temps différents, donc si cette Substance progresse, les symboles de ses copies reflètent les tendances de progression, c’est-à-dire, tous les symboles de cette Substance se perfectionnent. C’est seulement dans la variante qui réunit tous les courts stades de transmission et de développement de tous les symboles particuliers caractérisant chaque instant de la formation de la personnalité en progression qu’on peut juger du développement du symbole même.


Les symboles représentent aussi bien de différentes Hiérarchies des communautés dont le temps se compose des points de sommets des Hiérarchies.


Ces symboles représentent la progression de toute la Hiérarchie des ordres particuliers qui se déplacent et se transforment en raison des changements de tout le système de la Hiérarchie, et ainsi vers l’intérieur, et ainsi vers l’extérieur du mécanisme général commun des constructions.


Comme les symboles reflètent les Substances à de différentes étapes de leur développement, ils forment aussi une Hiérarchie, dans laquelle ils se placent dans l’ordre approprié. Les symboles particuliers se déplacent et se changent grâce aux transformations produites dans tout le système de la Hiérarchie. Cela est observé dans le mouvement vers l’intérieur aussi bien que vers l’extérieur, comme le mécanisme de la construction générale est unique.


LA LOI DU FONCTIONNEMENT DE LA CONSTRUCTION DU RÉSEAU DES SYMBOLES


Un réseau d’origine symbolique représente le contenu des aspects fondamentaux avec le décodage desquels on voit la transformation du cycle structurel des valeurs codées. L’exception de ce contenu est le régime au caractère réformateur, parce que, par sa fonction du mouvement contenu-ordonné, le réseau traduit l’information codée dans la phase de la préparation spécialisée de la forme de recodage à double recouvrement, dont la fonction défensive assure à la construction une protection considérable contre les pénétrations aux directives protocodées de l’extérieur.


L’automatisation des lignes de cette cohérence est soutenue par la fonction de l’assurance contre les processus de surtension, qui conduisent la comparaison de la spécification de la séquence de l’exécution, dont les indicateurs réglementaires ne doivent pas dépasser le niveau nécessaire de la conformité de la puissance du passage, ce qui est atteint par la voie de la structurisation de la commensurabilité des ordres perpendiculaires qui portent en eux-mêmes la fonction de la phase dédoublée des actions, puisque, tout en étant exécuteur de son propre programme de formation, ils assurent l’exécution des moments établis dans le régime global du fonctionnement. L’orientation est choisie par la phase réelle de la constructivité perpendiculaire numérique.


L’INTERPRÉTATION DE LA LOI DU FONCTIONNEMENT DE LA CONSTRUCTION DU RÉSEAU DES SYMBOLES


Un réseau d’origine symbolique représente le contenu des aspects fondamentaux avec le décodage desquels on voit la transformation du cycle structurel des valeurs codées. L’exception de ce contenu est le régime au caractère réformateur, parce que, par sa fonction du mouvement contenu-ordonné, le réseau traduit l’information codée dans la phase de la préparation spécialisée de la forme de recodage à double recouvrement, dont la fonction défensive assure à la construction une protection considérable contre les pénétrations aux directives protocodées de l’extérieur.


Le réseau créé des symboles vient des recherches psychologiques, qui permettent de traduire un certain contenu des connaissances en une forme concise des signes. Pendant l’interprétation des symboles qui consiste en leur décodage, on voit se produire dans l’appareil de la pensée humaine, un réarrangement des valeurs codées psychiques en concepts percevables. Mais pour que le décodage commence, il faut que l’individu accumule dans sa conscience assez de matériel pour traduire les images à travers le système de numérocodes dans un contenu sémantique.


La base de données sémantiques personnelle précédemment accumulée permet de relier dans la mentalité, les codes des images et de traduire les concepts nécessaires dans une “phase de la préparation spécialisée”, où de certains travaux sont effectués avec l’information, et où l’énergie des concepts existants est appliquée sur l’énergie des valeurs de numérocodes des symboles. Si les énergies sont pareilles d’après leur type, le décryptage a lieu, c’est-à-dire, la mentalité accomplit tout d’abord l’identification selon le type général des énergies pareilles, après quoi il y a une clarification d’après les caractéristiques qualitatives et quantitatives des concepts sémantiques possibles. Ainsi, c’est la fonction reliante de la double application qui est importante – le symbole existant est lié à un concept de l’individu sous forme de recodage.


Un tel système crée une certaine protection contre les pénétrations de l’extérieur dans la mentalité de l’individu. Si quelqu’un essaie de pénétrer dans le décodeur, ces pénétrations sont arrêtées aux premières opérations de code, et ensuite les codes ne leur permettent pas de pénétrer dans la profondeur du contenu sémantique, de déchiffrer et de divulguer l’information dans l’esprit de l’individu, comme il est bloqué par le système de protection.


L’automatisation des lignes de cette cohérence est soutenue par la fonction de l’assurance contre les processus de surtension, qui conduisent la comparaison de la spécification de la séquence de l’exécution, dont les indicateurs réglementaires ne doivent pas dépasser le niveau nécessaire de la conformité de la puissance du passage, ce qui est atteint par la voie de la structurisation de la commensurabilité des ordres perpendiculaires qui portent en eux-mêmes la fonction de la phase dédoublée des actions, puisque, tout en étant exécuteur de son propre programme de formation, ils assurent l’exécution des moments établis dans le régime global du fonctionnement. L’orientation est choisie par la phase réelle de la constructivité perpendiculaire numérique.


Le processus du décodage des symboles au niveau de la mentalité de l’individu est automatique. Tout est réglé automatiquement. La pensée fait des processus complexes de transformation des actions suivantes dans les opérations linéaires numériques, qui forment des concepts simples. Mais, car il y a des concepts identiques, qui peuvent apporter des erreurs dans le décodage, alors, pour les éviter, on utilise l’application d’un nombre autorisé des combinaisons de sélection des concepts: on offre de certaines variantes parmi lesquelles on choisit d’abord deux qui sont plus près du contenu sémantique, dont on accepte ensuite la variante principale. Tout ce calcul se produit automatiquement dans la mentalité humaine sur la base des calculs de ligne-code et d’autres calculs en utilisant les techniques spéciales sous la forme des applications “perpendiculaires numériques”.


LA PAROLE EN TANT QUE LOI


La parole est un accumulateur, conteneur et conducteur potentiel de l’énergie d’ordre différent.


La parole contient un code, c’est-à-dire, une valeur codée des lettres, dont chacune représente isolément la Substance individuelle avec des particularités caractéristiques du développement et du progrès.


Les lettres, à leur tour, contiennent des codes de chiffres, dont chacun porte isolément une qualité séparée de l’énergie. À la suite de cette répartition, on voit une chaîne interdépendante et indissociable des liens conceptuels.


Notamment:


PAROLE → LETTRES → CHIFFRES → QUALITÉS DE L’ÉNERGIE


Par conséquent, la parole est le sommet de cette Créature. Au-dessus d’elle, il n’y a qu’un nombre des ordres préférentiels compliqués.


Notamment:


Phrase → texte, qui est le sommet de cette pyramide.


Texte → phrase → parole → lettre → chiffres → énergie qualitative.


Tous ces ordres nominés représentent individuellement les individus Substantiels avec telle ou telle puissance. En fonction de la nomination, de la qualité de l’énergie le texte accumule des caractéristiques de puissance. Plus grand est le nombre de paroles et de phrases dans le texte, plus grande est la puissance de l’énergie contenue.


L’union entre ces nominations ne se produit que sur les Niveaux et avec les individus Substantiels équivalents. Par exemple, la lettre – avec la lettre, la parole - avec la parole seulement et pas avec le texte ou la phrase.


L’union même des contenus équivalents dans l’ordre assure l’isolement dans le sens, c’est-à-dire, la connexion est accompagnée du développement, de la transformation, du changement, de la formation du nominé Substantiel avec un autre code, et, par conséquent, une autre cohérence et importance.


C’est la perfection dans la loi de la parole, sa partie progressive, la modification structurelle et la facture de la transmission intérieure.


La loi a sa propre Hiérarchie, c’est-à-dire, la propriété du développement est sa caractéristique particulière.


Le potentiel de la loi est dans les nominations qui se raccordent, en outre, plus grand est le nombre des unions, plus diversifiée sera la structure générale de la Hiérarchie du texte, qui porte la quintessence de la pensée avec des compléments revêtissants.


La pensée est l’Absolu, qui se trouve au-dessus du texte.


Elle contient toute la Hiérarchie des états raccordés, dont la valeur codée est composée par: les pensées – le composé, et dans la puissance - un seul potentiel. Telle est la substance de la loi.


La parole porte de la facture cible, dont l’orientation dépend des caractéristiques intérieures, c’est-à-dire, des lettres, de leurs états composites et des faits de leurs conceptualités connectives, ce qui exprime les changements transformatifs des nominés réunis.


Le but de chaque parole est univoque dans son potentiel unique, mais il modifie sa propre facture et son orientation finale (pour un Niveau) dans le cas de l’union avec une autre parole, d’où viennent la transformation et le progrès.


Les phrases et les textes changent leur facture cible de la même façon, lorsque se produit l’union des ordres équivalents.


La loi de la Parole est caractéristique pour l’individu potentiel qui se forme.


La parole n’est pas constante, et sa notion change au fil du temps. Le changement de la parole se produit avec l’augmentation du potentiel de compréhension, notamment: la société primitive comprenait sous le mot “table”, une pierre avec une surface plane. Aujourd’hui, la notion de “table” s’est beaucoup perfectionnée, et la psychimage de la “table” a une forme variée de la conception et de l’appartenance.


La parole en tant que loi définit la Substance et lui donne de la caractéristique figurative ce qui dirige la psychimage vers la fonction suivante de l’interprétation suivie, qui se construit des progressions verbales combinées.


Cela résulte en déchiffrement de la valeur de code de la parole et les indicateurs de la qualitation composite interne sont imprimés dans la conscience de l’individu récepteur, après quoi l’individu récepteur change complètement la structure de la conception du monde ou n’accepte pas tout simplement cette directive actuelle, mais pourtant, entre en dépendance conditionnelle des psychoformations parce que l’unité de mémoire enregistre absolument tout ce qui entre dans le centre de la perception de la réalité.


Par conséquent, la Parole constitue une progression strictement individuelle, dont la substance est dans l’aspect des nominations intérieures combinées.


L’INTERPRÉTATION “LA PAROLE EN TANT QUE LOI”


La Parole est donnée à l’homme par le Haut en tant qu’une forme de la communication pour une perfection plus rapide et plus qualitative de son âme. Dans un premier temps, l’homme sauvage ne savait pas parler, c’est pourquoi il est longtemps resté à un niveau bas de développement. La parole a donné de la saccade à l’évolution de l’âme. Mais pour l’introduire dans le discours humain, les Systèmes Cosmiques* ont dû travailler dur. Il a fallu traduire les volumes énergétiques en chiffres, et les chiffres - en lettres, les lettres - en paroles. De plus, l’élaboration de tout un processus technologique a été requise pour que tout marche.


La parole est un accumulateur, conteneur et conducteur potentiel de l’énergie d’ordre différent.


La parole contient un code, c’est-à-dire, une valeur codée des lettres, dont chacune représente isolément la Substance individuelle avec des particularités caractéristiques du développement et du progrès.


Chaque lettre est créée par un calcul numérique et porte de l’énergie. Par conséquent, la parole composée de lettres contient encore plus d’énergie. La parole est créée à partir des énergies de différentes qualités et donc elle les contient comme dans une sorte de construction.


La parole travaille constamment dans le discours humain et dans les textes, c’est pourquoi elle est un accumulateur potentiel de l’énergie. Lorsque la parole est utilisée dans le discours, en raison des vibrations spécifiques de l’appareil vocal qui provoquent une combinaison de lettres, un homme produit de l’énergie accumulée dans les accumulateurs spéciaux de la Terre. Étant donné que la construction de chaque parole est individuelle, alors chacune d’elles est un conteneur de la qualité des énergies correspondant à la structure de cette parole.


Pour effectuer ce travail et contenir de l’énergie la parole est dotée du code spécial, qui est obtenu par le calcul à travers la valeur codée des lettres. Chaque lettre représente une Substance indépendante qui est capable de développer et de progresser.


Les lettres, à leur tour, contiennent des codes de chiffres, dont chacun porte isolément une qualité séparée de l’énergie. À la suite de cette répartition, on voit une chaîne interdépendante et indissociable des liens conceptuels.


Notamment:


PAROLE → LETTRES → CHIFFRES → QUALITÉS DE L’ÉNERGIE


L’énergie sur laquelle les lettres sont construites est codée à l’aide des chiffres dans les codes. Chaque lettre, chaque son code numérique portent une qualité individuelle de l’énergie. C’est pourquoi, quand les lettres individuelles composent les paroles, on voit se former une chaîne des liens interdépendants et systématisés de manière spécifique. Cette chaîne passe par les lettres et les chiffres vers les qualités de l’énergie.


Par conséquent, la parole est le sommet de cette Créature. Au-dessus d’elle, il n’y a qu’un nombre des ordres préférentiels compliqués.


Notamment:


Phrase → texte, qui est le sommet de cette pyramide.


Texte → phrase → parole → lettre → chiffres → énergie qualitative.


Une chaîne similaire des interdépendances existe pendant que la parole existe. Elle interagit constamment, fonctionne et se distingue comme une Créature vivante indépendante qui absorbe de l’énergie, la produit et la transmet. Par conséquent, la parole est “le sommet de cette Créature”.


Au-dessus de la parole, il y a des constructions systématisées plus complexes, telles que: parole - phrase - texte qui est à la tête de cette Hiérarchie, et ensuite à partir du texte on a une rétroaction avec la phrase, la parole, les lettres qui passent par les codes des chiffres dans les énergies qualités.


Tous ces ordres nominés représentent individuellement les individus Substantiels avec telle ou telle puissance. En fonction de la nomination, de la qualité de l’énergie le texte accumule des caractéristiques de puissance. Plus grand est le nombre de paroles et de phrases dans le texte, plus grande est la puissance de l’énergie contenue.


Chacun de ces liens systématisés de la chaîne: la phrase, le texte, etc., expriment l’ordre de la construction et représentent des individus Substantiels indépendants, plus ou moins complexes par rapport l’un à l’autre, parce qu’ils sont construits d’une manière prédéterminée, occupent de certains volumes et fonctionnent. Par conséquent, chacun d’eux a sa propre puissance.


En fonction des phrases séparées composant le texte, des paroles, du nombre de telles ou telles lettres, se forment une qualité différente de l’énergie totale. Par conséquent, avec l’augmentation du nombre de paroles et de phrases dans le texte, on voit augmenter la puissance de l’énergie qui y est contenue.


Le contenu sémantique joue son rôle. Les textes ordinaires ont la plus petite puissance, ceux techniques – celle plus grande, les textes religieux - encore plus grande, et la plus grande puissance appartient aux textes de caractère Hiérarchique, qui portent des connaissances et parlent des Substances Supérieures.


L’union entre ces nominations ne se produit que sur les Niveaux et avec les individus Substantiels équivalents. Par exemple, la lettre – avec la lettre, la parole - avec la parole seulement et pas avec le texte ou la phrase.


Chaque alphabet a sa propre Hiérarchie des lettres de même manière que chaque langue a sa propre Hiérarchie des paroles qui permettent de les organiser et de les classer d’après les qualités des énergies qui y sont contenues. Par conséquent, la combinaison entre les lettres et les paroles séparées se produit au sein de leurs Niveaux. Si les Niveaux sont différents, ce sera un contresens. De même manière, les lettres des alphabets de différentes nations ne s’accordent pas, comme elles ont des Niveaux différents, un ordre différent des énergies qui les composent, c’est-à-dire, certaines énergies sont d’ordre supérieur, les autres – d’ordre inférieur.


De nombreux termes techniques ne s’accordent pas entre eux et avec les paroles littéraires simples, parce que leurs Niveaux ne sont pas comparables non plus, et ainsi de suite. L’union dans un concept sémantique unique ne peut se produire qu’entre les individus Substantiels égaux selon le degré de développement, voilà pourquoi ce sont seulement les lettres du même alphabet et les paroles de la même langue qui s’accordent. Mais une parole séparée ne peut pas s’accorder à une phrase complète, parce que cela compromettra son intégrité, et ne peut pas s’accorder avec une parole d’une autre langue nationale, parce que chaque nation se trouve à son Niveau de développement et à ce Niveau correspond son écriture, sa langue. Les paroles, les phrases, les textes des nations différentes sont sur les polyniveaux et contiennent des énergies de la poly-ordinale, qui correspondent à la construction de chaque nation.


L’union même des contenus équivalents dans l’ordre assure l’isolement dans le sens, c’est-à-dire, la connexion est accompagnée du développement, de la transformation, du changement, de la formation du nominé Substantiel avec un autre code, et, par conséquent, une autre cohérence et importance.


L’union des paroles équivalentes de l’ordre du même Niveau permet d’obtenir de nouvelles valeurs sémantiques des textes. Par exemple, les termes techniques, en s’unissant, donnent lieu à de contenus techniques complexes, les paroles lyriques créent des poèmes et une belle prose lyrique avec un contenu complètement différent. Les termes spatiaux forment les textes significatifs d’un genre différent. Si on essaie de reproduire l’information spatiale par des termes techniques ou ceux lyriques seulement, la caractéristique sémantique du texte sera perdue. De même, si on compose des phrases techniques à l’aide des paroles lyriques, on aura de l’hérésie, on perdra du sens.


Avec l’union des paroles, des phrases, des contenus de mêmes niveaux, on a le développement des énergies du même ordre, c’est-à-dire, du même Niveau, on gagne la possibilité de les changer, de les développer et d’obtenir un nouveau concept sémantique, et donc, une nouvelle unité Substantielle à une autre valeur de code. Un code différent change l’orientation sémantique et la signification du texte. C’est ainsi, en s’unissant dans de différentes combinaisons, que les lettres et les paroles, tout en changeant les valeurs de code, modifient le contenu sémantique du texte. L’un commence à se transformer lentement en un autre, et cela – en troisième, etc., des changements de code se produisent en changeant le sens.


C’est la perfection dans la loi de la parole, sa partie progressive, la modification structurelle et la facture de la transmission intérieure.


Cela exprime le processus de la perfection de la parole – sa création de nouvelles significations dans les textes à l’aide de diverses combinaisons. En même temps, il y a des changements dans le contenu interne des paroles constituantes elles-mêmes, comme de nouveaux concepts affectent par leurs énergies, les changements dans la qualité de l’énergie dans chaque parole qui compose ce concept. C’est une rétroaction introduisante des changements dans la structure même des paroles.


La loi a sa propre Hiérarchie, c’est-à-dire, la propriété du développement est sa caractéristique particulière.


Comme cette loi a sa propre Hiérarchie, les paroles ont la capacité d’évoluer, de perfectionner. Sur cette base, non seulement le lexique, mais aussi toute la langue sont en constante évolution. Avec chaque nouvelle génération des hommes, on voit apparaître de nouvelles paroles dans les couches inférieures de la population, aussi bien que celles supérieures. Le changement de la terminologie de discours est associé à l’introduction d’une nouvelle énergie, avec laquelle cette génération doit travailler.


Le potentiel de la loi est dans les nominations qui se raccordent, en outre, plus grand est le nombre des unions, plus diversifiée sera la structure générale de la Hiérarchie du texte, qui porte la quintessence de la pensée avec des compléments revêtissants.


Le potentiel de loi dépend complétement de l’union de ces concepts individuels qui font partie des paroles, c’est pourquoi plus grand est le nombre d’unions significatives des paroles trouvées par l’homme, plus riche et plus complexe “sera la structure générale de la Hiérarchie du texte”, plus profond et plus délicat sera le sens qu’il pourra exprimer.


La pensée est l’Absolu, qui se trouve au-dessus du texte.


Elle contient toute la Hiérarchie des états raccordés, dont la valeur codée est composée par: les pensées – le composé, et dans la puissance - un seul potentiel. Telle est la substance de la loi.


Tous les textes expriment une pensée et existent seulement pour sa représentation, c’est-à-dire, sont son dérivé. Par conséquent, la pensée est au-dessus du texte et la pensée est l’Absolu.


La pensée rassemble toute la Hiérarchie des combinaisons possibles des paroles et des lettres. Pendant le travail sous la forme mentale, les combinaisons des paroles sont créées par l’union des énergies aux valeurs codées qui forment un composé dans la pensée, sa caractéristique qualitative, et “dans la puissance - un seul potentiel”, en quoi consiste le sens de la loi.


Plus grand est le nombre de combinaisons dans la pensée, plus nombreuses sont les paroles qu’elle peut utiliser dans son travail, alors plus grande est la force de la pensée. Par conséquent, le travail avec la parole, avec les textes contribue à son développement, son amélioration et à l’accumulation de sa puissance.


La parole porte de la facture cible, dont l’orientation dépend des caractéristiques intérieures, c’est-à-dire, des lettres, de leurs états composites et des faits de leurs conceptualités connectives, ce qui exprime les changements transformatifs des nominés réunis.


La parole porte une apparence, un but, un mouvement. Chaque parole se diffère de l’autre selon son contenu interne, sa densité énergétique. Tout cela représente ses caractéristiques intérieures, qui dépendent des lettres composant la parole, de leur base qualitative, de leur énergodensité* et des moments connectifs. Elles dépendent aussi bien des nominés – des formations isolées qui s’y combinent d’une certaine manière.


Le but de chaque parole est univoque dans son potentiel unique, mais il modifie sa propre facture et son orientation finale (pour un Niveau) dans le cas de l’union avec une autre parole, d’où viennent la transformation et le progrès.


Toutes les paroles ont le même but – accumulation de son propre potentiel. Cela contribue au changement de la facture individuelle de la parole et, de plus, l’augmentation du potentiel change la direction du développement de la parole, comme si le potentiel atteint une telle valeur que la parole monte par son contenu sémantique à un niveau supérieur, cela signifie le changement de la direction de son développement, parce chaque Niveau a sa propre direction de développement, son but. Les paroles qui sont passées vers un autre Niveau, changent leur contenu originel, ces paroles ne gardent que des racines.


Les paroles peuvent se dégrader, se baisser sur des Niveaux, se transformer en une sorte de nom commun, diminutif. Mais ces paroles sont perdues avec le temps. Beaucoup d’entre elles sont tellement dégénérées au fil des années qu’on ne peut pas les reconnaître, certaines disparaissent pour toujours, comme leur construction énergétique ne va plus avec de nouvelles exigences lexicales.


Les phrases et les textes changent leur facture cible de la même façon, lorsque se produit l’union des ordres équivalents.


La loi de la Parole est caractéristique pour l’individu potentiel qui se forme.


Des changements similaires se produisent dans les phrases et les textes avec l’union des contenus sémantiques du même niveau.


Cette loi favorise le développement de l’individu, qui se forme sur la base de la progression des expressions, et de l’accumulation du potentiel sur cette base.


La parole n’est pas constante, et sa notion change au fil du temps. Le changement de la parole se produit avec l’augmentation du potentiel de compréhension, notamment: la société primitive comprenait sous le mot “table”, une pierre avec une surface plane. Aujourd’hui, la notion de “table” s’est beaucoup perfectionnée, et la psychimage de la “table” a une forme variée de la conception et de l’appartenance.


Le sens donné aux paroles par l’homme change au fil du temps, c’est pourquoi la même parole peut exprimer des concepts différents à des moments différents. Par conséquent, certaines paroles ont leurs racines dans le passé lointain, bien que le sens originel et celui actuel puissent être tout à fait différents, et les linguistes cherchent d’où cette parole viennent. Par exemple, le sens primitif et actuel du mot “table” se diffère par le niveau du contenu qu’il porte. L’image primitive de que ce mot exprimait, et le sens actuel se distinguent considérablement à cause des changements dans sa structure intérieure et de la composition énergétique. Il y a beaucoup de mots qui sont complètement dégénérés dans leur sens et leur forme. Ces mots ont dans leur base une conception de construction unique sous forme de la racine, qui est la matrice du mot.


La parole en tant que loi définit la Substance et lui donne de la caractéristique figurative ce qui dirige la psychimage vers la fonction suivante de l’interprétation suivie, qui se construit des progressions verbales combinées.


La parole donne toujours une caractéristique figurative à une personne, ce qui correspond à sa façon de penser. L’homme ne peut pas comprendre l’information sans une image figurative. Par conséquent, la forme verbale de la communication a été spécialement conçue pour que les paroles et leurs combinaisons portent une image ou son mouvement. (À propos, c’est à cause de ce fait que toutes ces lois sont formées de nouveaux concepts et que les mots ne portent pas d’image perceptible pour l’homme moderne qu’il ne les comprend pas, ou comprend avec difficulté).


L’image donnée par la parole aide à la pensée de saisir son contenu et faire son cerveau fonctionner sur cette base, l’attirer dans le processus de la pensée, qui sera basée sur d’autres psychimages. La forme extérieure de la pensée représente l’interaction des “progressions verbales combinées”. La forme intérieure est un processus très complexe, difficile à comprendre pour l’homme.


Cela résulte en déchiffrement de la valeur de code de la parole et les indicateurs de la qualitation composite interne sont imprimés dans la conscience de l’individu récepteur, après quoi l’individu récepteur change complètement la structure de la conception du monde ou n’accepte pas tout simplement cette directive actuelle, mais pourtant, entre en dépendance conditionnelle des psychoformations parce que l’unité de mémoire enregistre absolument tout ce qui entre dans le centre de la perception de la réalité.


Par conséquent, la Parole constitue une progression strictement individuelle, dont la substance est dans l’aspect des nominations intérieures combinées.


Dans le processus de la pensée, on voit le “déchiffrement de la valeur de code de la parole” et la conscience de l’homme perçoit les indicateurs qualitatifs des paroles, l’appareil de pensée fait leur interprétation sémantique, par suite la personne soit élargit ses concepts, soit change complètement sa pensée, soit rejette l’information reçue.


Cependant, le cerveau humain est conçu de telle sorte que dans tous les cas “l’unité de mémoire enregistre absolument tout” ce qui arrive dans son centre, que ce soit compréhensible ou non. Si quelque chose n’est pas comprise, alors une dépendance conceptuelle conventionnelle d’une psychimage apparaît, parce que son énergie n’est pas adaptée. Mais, cependant, les concepts accumulés au cours de la vie et au fil du temps aident à déchiffrer beaucoup de vérités précédemment mal comprises. Par conséquent, ces paroles forment de telles progressions, qui aident à la personne de changer son niveau de concepts, ainsi que les changements dans le contenu intérieur des paroles elles-mêmes se produisent au fil du temps, c’est-à-dire, on voit changer ces nominations singulières qui composent ces paroles.


* * *
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LA LOI DE L’HARMONIE


La loi de l’harmonie perfectionne la structure de la construction du composé volumineux global et ainsi détermine la préparation mentale des coefficients de Niveaux et leur orientation fonctionnelle en tant que processus interconnectif, et de plus elle les dirige cible dans leur travail avec leur propre individu personnel.


La perfection en harmonie, c’est:




	équilibre et, par conséquent, balance de toutes les parties et contenus de la Substance.


	équivalence de la composition interne. C’est un stimulus numérique qui correspond à une augmentation rapide des nominations numériques avec une branche orientée des dimensions numériques systématiques, c’est-à-dire, leur accumulation dans le propre volume et l’aspiration à son augmentation à leur compte.


	indicateur potentiel de Niveau avec une valeur de puissance en augmentation, c’est-à-dire, le progrès est au stade des momentales dépendantes, où la distribution des accumulateurs d’énergie sur les structures des individus Substantiels provient du système schématico-accepté des relations de Niveau. C’est-à-dire, la Substance acquiert juste une telle quantité d’accumulation énergétique*, pour laquelle sa structure est prédisposée aux accumulations qualitatives. Autrement dit, il y a une dépendance directe de la densité de l’accumulation de l’énergoconstruction de la Substance.


	L’harmonie – c’est une caractéristique positive visant à la connexion et la recréation du nouveau à partir de l’existant par la dynamique mutuelle des coopérations privées.





L’état des transformations anciennes lors du processus des interréalités sur une nouvelle base de Niveau, c’est-à-dire, la mutabilité ainsi réalisée, représente ce processus de la dépendance fonctionnelle de la forme de l’individu sur l’émergence à divers stades du développement.


Le composé personnel n’a aucune forme de constance, mais garde sa constance en changement de l’état structurel orienté aspirant à l’accumulation et à l’addition.


La préparation mentale du composé de Niveau de la Substance dépend du processus de l’opération de la force harmonisant, et tout écart vers le côté opposé (celui du chaos et de la dégradation) porte une plus petite balance de Niveau et, par conséquent, une plus petite appartenance de Niveau à une valeur particulière de la composition de puissance. C’est pourquoi tout écart de l’état normalisé de l’harmonie est une manifestation de la dégradation et de la décomposition des composés accumulés en minimums contenant des communautés particulières des maximums.


L’harmonie exprime la fonction de l’orientation potentielle. L’harmonie ne signifie pas de constance, mais contient une dynamique essentielle constante du facteur de transformation.


La densité de la structure de construction de cette Substance dépend du contenu relatif des fluides de l’état harmonisé qui est déterminé par la nomination de sa propre attitude par rapport au système général de l’appartenance de Niveau.


Ces fluides accompagnant la Substance depuis le stade initial de la perfection dépendent de la puissance acquise par la Substance, c’est-à-dire, plus élevée et forte est la puissance de l’individu, plus grande est l’harmonie présente dans son moment constructif.


Une telle dépendance est une prédisposition à un but unique pour la perfection toujours s’éloignant de l’individu, comme plus volumineuses sont les connaissances obtenues, plus irréel devient le concept de l’arrivée finale vers le but spécifique, qui, en entrant dans la structure de la Substance, devient un composé possesseur invisible, c’est-à-dire, un but est atteint à l’insu de l’individu. Avec cela, le but principal – l’émergence jusqu’à la constructivité Absolue – éloigne les dimensions de la voie relative de passage, parce que de nouveaux horizons sont ouverts, et la largeur de leur remplissage semble une réalité inépuisable.


Cette existence apparente possède de l’harmonie à une puissance potentielle augmentant qui appartient au dépôt composite de la Substance de la loi de l’harmonie.


Elle est parfaite depuis le point initial de développement, comme elle a déjà révélé sa forme d’harmonie, mais elle continue à se perfectionner, étant présente dans les états personnels concrets. C’est l’évolution de la loi et son progrès, dont la création a affecté la schématisation structurelle de la Hiérarchie des Niveaux.


Cette distribution systématique permet à la loi de l’harmonie, comme à toute autre Substance, d’avoir de la corrélation dans les états perfectionnant comesures des Substances de la loi, qui gardent son composé dans l’obéissance soumettante aux Gérants Suprêmes, soit aux Substances de l’harmonie plus élevées.


La communauté des relations qui en résulte représente la structure complète de la construction de cette loi, dont le potentiel est égal à la multitude obtenue des potentiels qui se trouvent à l’intérieur / si l’on veut une image /.


La loi de l’harmonie établit la dépendance de la construction structurelle, dont la force agissant génère les processus de l’existence proportionnelle des progressions oppositionnelles aussi bien que des formations équivalentes.


Les variantes du développement de la Substance
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Schéma № 43


*Substance


La dynamique de cette loi détermine la partie relative des systèmes nominaux de l’intégration, dont la structure est projetée par la balance de deux formations légisordinales oppositionnelles: la Loi de l’harmonie et la Loi de la dégradation dont l’existence antagoniste assure une véritable appartenance au dépôt développant absolu de la structure du volume global.


La grande majorité des conceptions de composition constructive de dépôt harmonieux donne de l’orientation cardinale dans la variante cible du développement Substantiel.


Avec le potentiel augmentant de l’harmonie l’opposition structurelle, c’est-à-dire, la base dégradante, est réduite à rien, mais la charge, qui est la quintessence de cette formation, reste et ne prend du potentiel complet Substantiel de la dégradation qu’une unité de mesure - cette partie contient un pourcent de la base initiale de formation sur la forme de 100 pourcent de l’existence de ce nominal de la dégradation.


Le processus inverse du développement de la base dominante continue jusqu’à la même phase de la réduction exponentielle.


Un pourcent de l’harmonie et un pourcent de la dégradation représentent un état permanent de l’appartenance Substantielle faisant partie de la base constructive de la formation initiale. C’est seulement le pourcent augmenté de la majorité en progression accumulé par la Substance dans le processus de développement qui modifie sa partie structurelle.


LE SCHÉMA DE LA BASE INITIALE DE LA CONSTRUCTION DE LA SUBSTANCE
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Schéma № 44


La base initiale de la construction de la Substance comprend une opposition gérante neutre, qui compose un pourcent et contient un volume de la dégradation de la concentration d’un pourcent avec un volume de dépôt harmonieux, qui fait aussi bien un pourcent.


C’est-à-dire, la base initiale de la Substance se compose de trois microvolumes égaux à orientation et cohérence différentes des contenus qualitatifs.


L’INTERPRÉTATION DE LA LOI DE L’HARMONIE


La loi de l’harmonie perfectionne la structure de la construction du composé volumineux global et ainsi détermine la préparation mentale des coefficients de Niveaux et leur orientation fonctionnelle en tant que processus interconnectif, et de plus elle les dirige cible dans leur travail avec leur propre individu personnel.


La loi de l’harmonie perfectionne toutes les constructions de l’univers et tous les processus qui lui sont typiques, les perfectionne dans les indicateurs qualitatifs et les ratios quantitatifs.


Cette loi accorde les coefficients de Niveau dans la pyramide de l’Hiérarchie pour maintenir de certaines relations harmonieuses entre les Niveaux, détermine l’orientation dans le travail de chaque plan et de l’être, et participe dans leur interrelation, ainsi que prend part le développement de chaque individu, parce que toute personnalité doit être harmonieuse dans son développement.


La perfection en harmonie, c’est:


1 / équilibre et, par conséquent, balance de toutes les parties et contenus de la Substance.


2 / équivalence de la composition interne. C’est un stimulus numérique qui correspond à une augmentation rapide des nominations numériques avec une branche orientée des dimensions numériques systématiques, c’est-à-dire, leur accumulation dans le propre volume et l’aspiration à son augmentation à leur compte.


La perfection en harmonie comprend:


1) équilibre et balance de chaque structure, forme, processus, ainsi que le contenu de chaque Substance;


2) équivalence de la composition interne, qui s’exprime en stimulation numérique introduite dans le programme du développement de la forme ou de l’individu. Le stimulant représente une accumulation rapide par la Substance des indicateurs numériques, qui, grâce à leur accumulation dans le volume personnel, influencent l’expansion de ses propres dimensions, c’est-à-dire, contribuent proportionnellement à la croissance globale du volume.


3 / indicateur potentiel de Niveau avec une valeur de puissance en augmentation, c’est-à-dire, le progrès est au stade des momentales dépendantes, où la distribution des accumulateurs d’énergie sur les structures des individus Substantiels provient du système schématico-accepté des relations de Niveau. C’est-à-dire, la Substance acquiert juste une telle quantité d’accumulation énergétique, pour laquelle sa structure est prédisposée aux accumulations qualitatives. Autrement dit, il y a une dépendance directe de la densité de l’accumulation de l’énergoconstruction de la Substance.


3) “indicateur potentiel de Niveau”, qui détermine la quantité des énergoaccumulateurs nécessaires pour la distribution sur un Niveau de la Hiérarchie entre les Substances qui y développent (distribution horizontale).


Cette distribution est basée sur le “système des relations de Niveau” qui existe spécialement pour cette raison. De telles relations déterminent comment les relations entre les Substances du même Niveau doivent se produire selon leur énergocharge donnée.


Grâce aux indicateurs de Niveau chaque Substance reçoit autant d’énergie qu’elle doit obtenir sur ce plan d’existence, mais d’après son énergostructure constructive. Pour un Niveau, il y a un potentiel correspondant de l’énergie, pour un autre – celui correspondant au deuxième Niveau, et ainsi de suite. Alors, à chaque Niveau le potentiel général alloué pour tout le plan de l’être est distribué entre les Substances y habitant selon leur structure interne. Plus grande est “la densité de l’accumulation énergétique de l’énergoconstruction de la Substance”, plus d’énergie elle recevra, c’est-à-dire, la construction de la Substance ne peut pas accepter plus d’énergie ou moins d’énergie, la quantité est déterminée par la forme même de la construction de l’individu.


4 / L’harmonie – c’est une caractéristique positive visant à la connexion et la recréation du nouveau à partir de l’existant par la dynamique mutuelle des coopérations privées.


4) “L’harmonie – c’est une caractéristique positive visant à la connexion” du nouveau à partir de la composition de l’ancien existant par les processus réciproques des alliances particulières plus petites dans le respect de certaines relations numériques correctes.


L’état des transformations anciennes lors du processus des interréalités sur une nouvelle base de Niveau, c’est-à-dire, la mutabilité ainsi réalisée, représente ce processus de la dépendance fonctionnelle de la forme de l’individu sur l’émergence à divers stades du développement.


L’état de l’ancien sur une nouvelle base de niveau représente l’expression de la dépendance fonctionnelle de la forme de la personnalité sur son développement à de différents stades de son développement. La construction ancienne demeure avec la transition vers une nouvelle étape de la perfection, mais elle est complétée par du nouveau, elle augmente constamment de nouvelles formes configurationelles conformément aux certaines relations proportionnelles et autres. La construction de nouvelles formes liées à la base ancienne se produit sur la base harmonieuse.


Le composé personnel n’a aucune forme de constance, mais garde sa constance en changement de l’état structurel orienté aspirant à l’accumulation et à l’addition.


Les caractéristiques qualitatives de la personnalité ne demeurent pas constants au cours de la transition d’un Niveau à un autre, mais changent tout le temps. C’est pourquoi la changeabilité peut être nommée une qualité constante de la Substance. Tous les changements se produisent afin de compléter l’ancien par le nouveau et d’accumuler le nouveau, que la Substance n’a pas encore eu dans son arsenal.


L’ancien est complété par le nouveau, quand il faut augmenter une certaine quantité jusqu’à une qualité nécessaire, c’est-à-dire, les anciennes accumulations et celles nouvelles portent une énergie uniforme. Les autres nouvelles accumulations tout différentes sont ces types d’énergie, que la Substance n’a jamais eus.


La préparation mentale du composé de Niveau de la Substance dépend du processus de l’opération de la force harmonisant, et tout écart vers le côté opposé (celui du chaos et de la dégradation) porte une plus petite balance de Niveau et, par conséquent, une plus petite appartenance de Niveau à une valeur particulière de la composition de puissance. C’est pourquoi tout écart de l’état normalisé de l’harmonie est une manifestation de la dégradation et de la décomposition des composés accumulés en minimums contenant des communautés particulières des maximums.


Chaque Substance réside à un Niveau spécifique grâce à la conformité à sa densité d’énergie et celle de la couche même du Niveau. En se trouvant dans la couche qui lui correspond, la Substance accumule de certaines qualités, et ce processus dépend largement du “processus de l’opération de la force harmonisant”, qui est un régulateur du développement.


Tout écart vers le côté de la force harmonisant est considéré comme une désintégration et une dégradation des caractéristiques internes de l’individu, ce qui provoque son déséquilibre général sur ce plan. Comme la dégradation est accompagnée de la désintégration des valeurs qualitatives précédemment accumulées, cela conduit à la diminution du potentiel de puissance de la personnalité, ce qui contribue à sa descente sur les Niveaux, car ils sont tous placés du haut en bas avec une diminution du potentiel de puissance et la Substance plus “lourde” va en bas.


L’harmonie exprime la fonction de l’orientation potentielle. L’harmonie ne signifie pas de constance, mais contient une dynamique essentielle constante du facteur de transformation.


L’harmonie n’est pas une sorte de constante, mais elle exprime, avant tout, un processus avec de l’orientation stricte vers la perfection dans le respect des proportions établies, des ratios, des règles de développement. Elle transforme constamment vers le côté du progrès et de la beauté.


La densité de la structure de construction de cette Substance dépend du contenu relatif des fluides de l’état harmonisé qui est déterminé par la nomination de sa propre attitude par rapport au système général de l’appartenance de Niveau.


Chaque Substance possède d’une structure individuelle, potentiel, puissance. La densité de la structure par ses énergocaractéristiques dépend du “contenu des fluides de l’état harmonisé”, c’est-à-dire, des particules à un certain ordre interne.


Ces fluides accompagnant la Substance depuis le stade initial de la perfection dépendent de la puissance acquise par la Substance, c’est-à-dire, plus élevée et forte est la puissance de l’individu, plus grande est l’harmonie présente dans son moment constructif.


Les composantes de l’harmonie sont présentes dans la structure de la Substance depuis le stade initial de la perfection et, avec leur développement, leur nombre dans le volume augmente. Le nombre de ces composantes augmente avec la croissance de la puissance de la Substance, par conséquent, plus grand devient le potentiel de la puissance au cours du développement, plus puissante devient l’harmonie, plus parfait est son développement.


Une telle dépendance est une prédisposition à un but unique pour la perfection toujours s’éloignant de l’individu, comme plus volumineuses sont les connaissances obtenues, plus irréel devient le concept de l’arrivée finale vers le but spécifique, qui, en entrant dans la structure de la Substance, devient un composé possesseur invisible, c’est-à-dire, un but est atteint à l’insu de l’individu. Avec cela, le but principal – l’émergence jusqu’à la constructivité Absolue – éloigne les dimensions de la voie relative de passage, parce que de nouveaux horizons sont ouverts, et la largeur de leur remplissage semble une réalité inépuisable.


Une telle dépendance est établie dans le but de prédisposer la Substance à la progression. Le fait est qu’il devient de plus en plus difficile de se guider par le but avec la croissance des connaissances de la Substance: le but est perdu dans la multitude de directions et il devient difficile de voir le but ultime du développement derrière le volume global des connaissances excessivement étendues.


Mais le but ultime - l’aspiration à l’Absolu - fait partie de la structure même de la Substance, en se réduisant, en sa caractéristique qualitative personnelle qui se révèle peu à peu à travers la compréhension du nouveau. Par conséquent, l’individu ne remarque même pas comment la distance entre lui et le but principal diminue.


Mais, en s’approchant du but principal du développement progressif, c’est-à-dire, de l’Absolu, la Substance s’éloigne en même temps de son stade final, parce qu’avec la croissance de la personnalité, de nouveaux horizons plus lointains s’ouvrent devant elle.


En s’approchant de l’état du premier Absolu, la Substance voit à l’horizon l’Absolu suivant, qui est encore plus grand que le premier. C’est le développement infini. En arrivant à un seul but, la Substance aspire à un autre encore plus grand, l’étape de l’approche auquel s’allonge. Tout but conquis devient une réalité, mais l’arrivée à un but ultime s’éloigne toujours.


Cette existence apparente possède de l’harmonie à une puissance potentielle augmentant qui appartient au dépôt composite de la Substance de la loi de l’harmonie.


Les étapes de l’ augmentation de la Substance
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Schéma № 45


Dans un tel mouvement d’un but vers un autre il y a aussi une loi de développement harmonieux à une puissance potentielle augmentante (voir le Schéma No. 45).


Elle est parfaite depuis le point initial de développement, comme elle a déjà révélé sa forme d’harmonie, mais elle continue à se perfectionner, étant présente dans les états personnels concrets. C’est l’évolution de la loi et son progrès, dont la création a affecté la schématisation structurelle de la Hiérarchie des Niveaux.


La loi de l’harmonie est parfaite depuis le moment initial de son action. Mais en même temps, comme tout le reste dans l’univers, elle continue également d’évoluer à travers les états personnels spécifiques. Elle ne peut pas rester sous la forme ancienne, parce que les Substances se renouvellent, comme se renouveler le milieu de l’existence, et si les anciennes lois commencent à s’appliquer dans une nouvelle formation, elles ne causeront que des destructions. Par conséquent, les lois doivent être conformes à la nouveauté et au niveau de développement de ces formes auxquelles elles s’appliquent.


Cette distribution systématique permet à la loi de l’harmonie, comme à toute autre Substance, d’avoir de la corrélation dans les états perfectionnant comesures des Substances de la loi, qui gardent son composé dans l’obéissance soumettante aux Gérants Suprêmes, soit aux Substances de l’harmonie plus élevées.


En se perfectionnant à travers les états personnels, la loi possède à chaque Niveau de la Hiérarchie de sa propre expression particulière, c’est-à-dire, chaque Niveau a son potentiel de la loi, ses nuances et ses caractéristiques qualitatives. Toutes les formes particulières de la loi de l’harmonie, en se distribuant sur les Niveaux de la Hiérarchie, sont interconnectées par un système de Gestion unique, c’est-à-dire, par les “Substances de l’harmonie plus élevées”, auxquelles elles obéissent sans objection.


La communauté des relations qui en résulte représente la structure complète de la construction de cette loi, dont le potentiel est égal à la multitude obtenue des potentiels qui se trouvent à l’intérieur / si l’on veut une image /.


La communauté des relations qui résulte de cette distribution forme sa structure, sa Hiérarchie de la loi de l’harmonie. Le potentiel total de la loi se forme à partir de la somme de ses mini-potentiels constitutifs.


La loi de l’harmonie établit la dépendance de la construction structurelle, dont la force agissant génère les processus de l’existence proportionnelle des progressions oppositionnelles aussi bien que des formations équivalentes.


Dans la loi de l’harmonie, une place particulière appartient aux relations dépendantes, car c’est la dépendance l’un de l’autre qui favorise la croissance des structures mêmes et c’est la dépendance qui “génère les processus de l’existence proportionnelle des progressions oppositionnelles”, parce qu’il n’y a pas de mouvement sans l’opposition. L’opposition crée l’orientation du développement vers l’avant.


Dans le même temps, la dépendance crée des formations équivalentes, comme elles confèrent de la résistance aux états et contribuent à la stabilisation des résultats obtenus.


La dynamique de cette loi détermine la partie relative des systèmes nominaux de l’intégration, dont la structure est projetée par la balance de deux formations légisordinales oppositionnelles: la Loi de l’harmonie et la Loi de la dégradation dont l’existence antagoniste assure une véritable appartenance au dépôt développant absolu de la structure du volume global.


Le fonctionnement de cette loi est assurée par la balance de deux systèmes opposés: le système de l’harmonie et le système de la dégradation (voir le Schéma No.43, V.1.).


La balance contribue à la consolidation des résultats constructifs de cette confrontation, à la stabilisation de ces résultats, ces formes solides, qui sont également satisfaisant les deux oppositions.


Après la consolidation dans la structure du moment de la balance entre elles, la confrontation continue, ce qui conduit la loi vers le développement pour atteindre l’harmonie à l’échelle mondiale. Toute balance dans l’énergostructure de la Substance est de courte durée.


La grande majorité des conceptions de composition constructive de dépôt harmonieux donne de l’orientation cardinale dans la variante cible du développement Substantiel.


La prédominance dans les constructions du Volume global des formations à dépôt harmonieux contribue au développement de la Substance dans l’aspiration prépondérante à l’Absolu.


Avec le potentiel augmentant de l’harmonie l’opposition structurelle, c’est-à-dire, la base dégradante, est réduite à rien, mais la charge, qui est la quintessence de cette formation, reste et ne prend du potentiel complet Substantiel de la dégradation qu’une unité de mesure - cette partie contient un pourcent de la base initiale de formation sur la forme de 100 pourcent de l’existence de ce nominal de la dégradation.


Avec un développement similaire dans l’aspiration à l’Absolu, la loi de l’harmonie progresse constamment et son potentiel augmente systématiquement. Cela conduit au fait que la partie opposée, à savoir la base dégradante, commence à décroître et tend vers le zéro, mais elle n’y arrive jamais, comme la construction même du Volume total de l’Absolu fait qu’un pourcent de la dégradation reste toujours. C’est un pourcent du potentiel Substantiel complet de la dégradation à ce moment du développement, si on considère que le volume de la dégradation à ce moment est de cent pourcent (voir le Schéma No.43, V.2.).


Le processus inverse du développement de la base dominante continue jusqu’à la même phase de la réduction exponentielle.


Si les forces de la dégradation commencent à dominer dans le Volume total, le processus inverse commence, et le potentiel général des forces de la dégradation augmente, alors, l’harmonie n’a qu’un pourcent de cent pourcent du Volume occupé par l’harmonie. De telles relations sont maintenues avec toute augmentation du Volume total (voir le Schéma No.43, V.3).


Un pourcent de l’harmonie et un pourcent de la dégradation représentent un état permanent de l’appartenance Substantielle faisant partie de la base constructive de la formation initiale.


Un pourcent de l’harmonie et un pourcent de la dégradation, comme du moins acceptables, restent constants, c’est-à-dire, ils existent depuis la formation initiale du Volume total et continuent à exister avec l’augmentation du Volume de l’opposition jusqu’aux dimensions maximales possibles. Mais un pourcent est toujours pris du Volume réel que la Substance a atteint pour le moment actuel et non pas pour celui du passé.


C’est seulement le pourcent augmenté de la majorité en progression accumulé par la Substance dans le processus de développement qui modifie sa partie structurelle.


Les constructions anciennes ne changent pas avec le développement continu de l’Absolu, elles restent soi-disant enracinées et inébranlables, c’est seulement la partie structurelle de nouvelles formations progressistes qui se modifie.


La base initiale de la construction de la Substance comprend une opposition gérante neutre, qui compose un pourcent et contient un volume de la dégradation de la concentration d’un pourcent avec un volume de dépôt harmonieux, qui fait aussi bien un pourcent.


La base initiale de la construction de la Substance, de l’Absolu, de Dieu, comprend en plus des deux parties oppositionnelles la troisième partie, la partie Prépondérante – de Gestion, qui est neutre par rapport aux deux autres oppositions et les dirige par la suite. Mais au moment initial, la partie de Gestion ainsi que les deux autres occupent également une partie du Volume total qui leur est égale (voir le Schéma No. 44), c’est-à-dire, le volume initial de toute Substance, de Dieu, de l’Absolu se compose de trois égaux “microvolumes de différentes orientations et de divers des contenus qualitatifs”. Si ce Volume initial est égal à un, chaque partie occupera un tiers de ce Volume. Au cours de la perfection subséquente toutes ces trois parties sont en constante évolution, ayant une tendance de l’augmentation par rapport à son contenu original.


LA LOI DE L’ÉTAT CHAOTIQUE


Le chaos est une forme du régime toujours en opération des structures déséquilibrantes, c’est-à-dire, il possède de la dépendance fonctionnelle de la cohérence sur les formations constructives initiales avec tous les processus législatifs et les ordres de développement et de perfection.


Le chaos fait une opposition directe à l’harmonie, leur fondamentalisme des bases oppose les processus du développement et des progressions.


Le chaos est une structure où rien n’a de double ou de pareil dans les conceptions constructives, ainsi que dans le contenu qualitatif.


Le système des interactions contrôle la formation du potentiel avec un système de référence inverse, où la Substance commence la perfection à partir du maxi-volume principal et prend la force de sa puissance dans les réactions disparates venant des processus internes de la séparation des accumulations distinctes qualitatives et des réactions externes qui interagissent.


Le chaos est créé pour que les formations Substantielles dégradantes puissent se désintégrer en ses éléments constitutifs. Ainsi, tout en affectant le réseau structurel des alliances interconnectées, le chaos contribue à la distribution rapide du composé de la Substance en éléments constitutifs.


Sans le chaos, il n’y aurait pas de balance dans toutes les structures de construction. C’est comme deux états de puissance aux sens contraires. Là, où il y a de la prépondérance de l’une des parties, il y a un moment principal du développement ou de la dégradation suivie de l’état chaotique des éléments.


Il n’existe pas de la balance complète dans la structure de la Substance, parce qu’il y a un développement et un mouvement constant, et grâce aux éléments supplémentaires obtenus des états qualitatifs on voit se réaliser le changement constant de la puissance de l’état harmonieux de la construction, ainsi que de l’opposition chaotique.


Mais il y a des choses qui ne changent pas avec la perfection, par exemple, le chaos. Il se caractérise par la diminution du composé volumineux de puissance avec la perfection potentielle du système de l’harmonie, c’est-à-dire, plus développé est un système, plus diminué devient l’autre.


Mais il y a une limite de diminution pour les deux côtés. Ce sont des composés initiaux des conceptions constructives systématiques des états d’équilibre, c’est-à-dire, la balance est toujours gardée grâce à la présence constante d’une certaine quantité de puissance par unité du volume global.


C’est la formule de la balance principale où la supériorité représente une forme dépendant du développement des progressions parfaites de la Substance même, réunissant deux structures des éléments constructifs.


Le chaos est une forme de l’état restructurisé, où la base fonctionnelle de l’élément constructif représente un composé de réversibilité oppositionnelle qui est un type et une structure du régime déséquilibrant.


Le but de l’état de chaos est dans l’existence libre, où les Gérants et les Dirigeants se fondent sur leur propre forme du contenu interne des Substances, grâce à quoi il y a une phase de la dépendance des états progressifs existant sur leur propre orientation du développement des composés individuels.


La Substance même contient tout ce qui la dirige cible et l’envoie vers de certaines réalisations. Mais la Substance qui a déjà un maxi-monde distribue en perfectionnant et en progressant des composés internes généraux en progressions énergétiques séparées ou qualités.


C’est de cette fonction que la Substance progressant dans un état chaotique du monde obtient une énergocomposition d’une certaine accumulation de puissance dont la charge est unique pour la partie substantielle des progressions respectives du monde de chaos.


La fonction de distribution des formations dépendantes est une base de la restructuration des bases des constructivités structurelles du monde de chaos.


La Substance du chaos est dans la fonction inverse de la décomposition par rapport aux oppositions harmonieusement formées. C’est la tâche principale et le but de l’état chaotique.


Une disposition caractéristique distinctive de cette configurationnalité est dans l’accumulation d’énergopotentiel avec la descendance de la maxi-construction vers la profondeur des mini-plans de sa propre Substance.


La destruction de l’harmonie est le but du chaos. La puissance va en augmentant du maximum au minimum. Ainsi, la base potentielle du chaos se développe et progresse, en laissant les traces d’une structure harmonieuse détruite.


Plus grande est la puissance du chaos, plus grande est la force des réactions, et la puissance n’augmente pas avec l’arrivée vers le sommet, mais vers la base de la construction en destruction. Par conséquent, le processus a un effet négatif de l’existence, mais avec son propre principe législatif.


La base de la formation de la loi réside dans le contenu de base des principaux processus des formations se formant qui sont produites, d’habitude, dans une variante inverse codée de l’alignement, c’est-à-dire, en distribution en parties constitutives.


Le potentiel du chaos a pour base l’absorption générale des énergies de la décomposition ou la force de la puissance reçue des éléments potentiels de la décomposition. Un tel besoin naturel de l’augmentation de la puissance porte les principes de la construction de la partie générale principale constructive du monde de chaos.


La base des constructions est dans la composition structurelle désharmonisée qui contient dans son potentiel de la puissance et de la force de l’état séparé des énergies, c’est-à-dire, d’une certaine fréquence et de la qualité opposée à la qualité de l’harmonie.


L’orientation de cette énergocomposition est dans la forme séparée des aspirations cibles, c’est-à-dire, avec la tendance à la valeur zéro de son propre composé, le potentiel de la puissance représente la forme du chaos Absolu. En d’autres termes, plus proche du zéro est la capacité énergétique du volume du potentiel du chaos, plus parfaite et plus puissante dans son développement devient sa Substance, plus proche devient la forme finale du but par rapport au certain Niveau.


Quand le potentiel du chaos atteint la valeur zéro, il effectue la transition vers un autre stade de développement, au surplus sa Substance acquiert les connaissances et les informations du stade primaire de développement. Ainsi, en se trouvant déjà en maxi-structure et ayant sa propriété d’un autre maxi-monde restyle, l’état Substantiel du chaos effectue le même travail qu’avec le premier régime de l’existence, mais sous une forme plus puissante de séjour.


Cela assure l’obtention de la cohérence dans la forme relative des progressions. Autrement dit, autant le volume de la puissance du chaos est grand, autant la Substance du chaos entre dans la majeure structure du contenu puissant du monde.


Cela permet de maintenir la cohérence dans la balance ou l’équilibre des puissances de la progression mondiale de la structure généraliholistique. C’est la supériorité évidente de l’harmonie sur le chaos.


Combien que la Substance du chaos n’augmente sa puissance, ainsi l’harmonie la dépassera toujours et gardera sa structure dans le régime d’équilibrage. À cet égard, tout en existant dans le régime parallèle, les deux formes opposées se perfectionnent en elles-mêmes et perfectionnent elles-mêmes, en recevant ainsi une excellente forme du développement parfait.


Le chaos est caractérisé par une des définitions distinctes, c’est une indépendance fonctionnelle dans la base constructive d’un plan configurationnel, ainsi que dans la corrélation des interactions conceptuelles, ce qui prouve la présence de l’élément Absolu gérant complet de chaque volume chaotique et, par conséquent, l’impeccabilité de la soumission à son propre individu de l’autogestion progressive, où la progression joue exclusivement le rôle de sa propre configurationnalité des constructions avec un programme visant à l’arrivée aux aspirations cibles personnelles par tous les moyens avec un élément interactif minimal, c’est-à-dire, en évitant au maximum les volumes de rencontre du même état chaotique.


En outre, un contact possible interréel de ces états peut résulter en la destruction d’un ou de deux volumes ou en la création d’un nouveau type de l’individu chaotique avec un dépôt de progressions objectives de deux formations volumineuses.


La progression des individus de l’état chaotique représente une appartenance potentielle selon le principe puissant des conceptualités constructives, c’est-à-dire, l’équivalent des progressions du chaos et de l’harmonie est l’état de puissance pour chaque volume de contenu avec une construction identique des Hiérarchies de niveaux, qui, naturellement, ne se croisent pas les unes avec les autres dans le dépôt des appartenances distributives.


Les variations entre les volumes du chaos et de l’harmonie sont seulement dans la qualitation des états composites qui se diffèrent par le degré des applications multicouches minces, produisant l’effet d’une grossière possessivité – d’une caractéristique de l’état égocentrique de la personnalité de la progression chaotique.


La Substance du chaos vise à la réalisation de la directivecible, de son propre dépôt des programmes, qui représente la forme de l’accumulation des valeurs de puissance, dont la potence est dans les nominations composites individuellement construites.


LE SCHÉMA DE LA BASE INITIALE DE LA CONSTRUCTION DE LA SUBSTANCE
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Schéma № 44


L’INTERPRÉTATION DE LA LOI DE L’ÉTAT CHAOTIQUE


Tout processus qui se déroule dans le Cosmos se distingue dans une certaine Substance vivante, effectuant de certaines actions, c’est-à-dire, un état vivant progressif avec de certaines tâches qu’elle doit accomplir pour le développement de toute la Nature en tant qu’un organisme.


En tant qu’un être développant, cette Substance passe de certaines étapes du développement et de la formation, quelques soient les forces auxquelles elle se rallie: les forces de la création ou de la destruction. Le droit au développement appartient à tous les deux à parts égales.


Par conséquent, un tel processus comme le chaos se distingue également en une Créature individuelle, indépendante étant capable de fonctionner dans le cadre des lois mondiales.


Le chaos est une forme du régime toujours en opération des structures déséquilibrantes, c’est-à-dire, il possède de la dépendance fonctionnelle de la cohérence sur les formations constructives initiales avec tous les processus législatifs et les ordres de développement et de perfection.


Le chaos est une forme d’existence de certaines structures inharmonieuses du Volume intégritunique. Pourtant, il dépend des formations initiales qu’il détruit après et conduit vers une existence chaotique. Plus grandes sont les structures qu’il détruit, plus grande devient la puissance du chaos, plus grand devient son potentiel intérieur.


Les forces du chaos fonctionnent selon leurs lois particulières, qui sont propres seulement à elles. Les forces du chaos ont leurs propres voies de perfection et de développement.


L’homme est habitué à considérer le chaos comme un phénomène désordonné, irrégulier et informe. Mais il se trouve que ce n’est pas vrai, car le chaos a toutes les raisons pour se développer et exister légitimement. Il a ses propres lois, et il fonctionne également d’après les certaines lois.


Le chaos fait une opposition directe à l’harmonie, leur fondamentalisme des bases oppose les processus du développement et des progressions.


Le chaos est une structure où rien n’a de double ou de pareil dans les conceptions constructives, ainsi que dans le contenu qualitatif.


L’opposition entre le chaos et l’harmonie est dans leurs buts différents. Le but de l’harmonie est de trouver les formes les plus stables, de la construction et etc; le but du chaos est de détruire tout, de conduire vers une forme instable de l’existence, de diviser, de diriger les efforts de chaque composante de l’ancienne structure pas vers l’association avec quelque chose, mais vers la séparation, la désunion, l’isolement et la concentration de l’Unité en elle-même.


Il n’y a rien de pareil dans le chaos, pas de paires, parce que ces dernières qualités sont dérivées des forces de l’harmonie, de la créativité, de la formation.


Le but du chaos est de créer dans le processus de destruction quelque chose d’unique à partir de quelque chose d’original. Le chaos doit toujours partir de quelque chose déjà créée comme d’une plateforme de base sur laquelle il se trouve, où il prend sa base et se développe après, en se changeant non seulement dans sa forme constructive, mais aussi dans les qualités intérieures de sa Substance.


Le système des interactions contrôle la formation du potentiel avec un système de référence inverse, où la Substance commence la perfection à partir du maxi-volume principal et prend la force de sa puissance dans les réactions disparates venant des processus internes de la séparation des accumulations distinctes qualitatives et des réactions externes qui interagissent.


Tout en agissant d’après leurs propres lois, les forces du chaos se déplacent dans le sens opposé à l’harmonie, et tous les processus dans le volume du chaos sont inversés. Donc, plus le chaos détruit et sépare, plus grand il devient en ses dimensions et en son potentiel interne, parce que toute l’énergie libérée au cours de la destruction passe dans la Substance du chaos, en lui donnant le pouvoir de plus en plus grand.


Le chaos est créé pour que les formations Substantielles dégradantes puissent se désintégrer en ses éléments constitutifs. Ainsi, tout en affectant le réseau structurel des alliances interconnectées, le chaos contribue à la distribution rapide du composé de la Substance en éléments constitutifs.


Sans le chaos, il n’y aurait pas de balance dans toutes les structures de construction. C’est comme deux états de puissance aux sens contraires. Là, où il y a de la prépondérance de l’une des parties, il y a un moment principal du développement ou de la dégradation suivie de l’état chaotique des éléments.


Le chaos empêche la dégradation, ne lui permet pas de capturer de grandes échelles, en détruisant ce qui entrave le développement global par la déviation de la voie prévue à l’origine.


Le chaos respecte la balance entre les forces de la progression et de la régression. Avec le passage de l’un à l’autre, il commence à équilibrer, il garde ces déséquilibres qui assurent la sécurité de l’intégrité dans une construction générale et, en même temps, il se développe dans la direction souhaitée.


Il n’existe pas de la balance complète dans la structure de la Substance, parce qu’il y a un développement et un mouvement constant, et grâce aux éléments supplémentaires obtenus des états qualitatifs on voit se réaliser le changement constant de la puissance de l’état harmonieux de la construction, ainsi que de l’opposition chaotique.


Mais il y a des choses qui ne changent pas avec la perfection, par exemple, le chaos. Il se caractérise par la diminution du composé volumineux de puissance avec la perfection potentielle du système de l’harmonie, c’est-à-dire, plus développé est un système, plus diminué devient l’autre.


Mais il y a une limite de diminution pour les deux côtés. Ce sont des composés initiaux des conceptions constructives systématiques des états d’équilibre, c’est-à-dire, la balance est toujours gardée grâce à la présence constante d’une certaine quantité de puissance par unité du volume global.


C’est la formule de la balance principale où la supériorité représente une forme dépendant du développement des progressions parfaites de la Substance même, réunissant deux structures des éléments constructifs.


La Substance qui se développe, change ses qualités en permanence, c’est pourquoi les états de l’harmonie et du chaos se modifient constamment en elle, leur pouvoir et leur potentiel augmentent ou diminuent tout le temps. Ainsi, toute modification dans le volume de la Substance s’exprime toujours par le changement d’une certaine relation entre l’harmonie et le chaos: plus grand devient l’un d’entre eux dans le cadre du développement, plus petit devient l’autre, comme ici, c’est la loi générale qui s’applique, en les liant et en les dominant.


Dans le même temps, l’harmonie ou le chaos ne peuvent pas diminuer jusqu’à zéro, et donc, laisser la Substance complètement harmonieuse ou chaotique, comme des restrictions, ou des limites de la diminution acceptable de l’un de ces états, sont introduites dans la construction même de la Substance. Leur diminution ne peut pas dépasser la valeur limite. Cela est initialement prévu dans la conception de tous les individus ou toutes les formes en développement, en se manifestant sous la forme des “progressions de la Substance même”.


Le chaos est une forme de l’état restructurisé, où la base fonctionnelle de l’élément constructif représente un composé de réversibilité oppositionnelle qui est un type et une structure du régime déséquilibrant.


Comme le chaos est opposé à l’harmonie, qui exprime une certaine construction, alors il représente une certaine opposition à elle aux termes de la structure constructionnelle, c’est-à-dire, une disconstruction.


Le but de l’état de chaos est dans l’existence libre, où les Gérants et les Dirigeants se fondent sur leur propre forme du contenu interne des Substances, grâce à quoi il y a une phase de la dépendance des états progressifs existant sur leur propre orientation du développement des composés individuels.


La Substance même contient tout ce qui la dirige cible et l’envoie vers de certaines réalisations. Mais la Substance qui a déjà un maxi-monde distribue en perfectionnant et en progressant des composés internes généraux en progressions énergétiques séparées ou qualités.


Le but du chaos est une existence libre et indépendante, qui n’obéit à personne ni à rien. Cependant, comme les Substances du chaos se trouvent dans l’organisme général de la Nature, les fonctions vitales de laquelle elles doivent maintenir, elles sont obligées d’obéir aux lois principales de l’existence générale, pour assurer ainsi leur propre existence. Par conséquent, de tels individus ont leurs propres gérants, qui dirigent leur illégalité destructrice dans la bonne direction, en coordonnant leurs activités avec les besoins de l’organisme intégritunique de la Nature, et, par conséquent, avec le programme général de son développement.


En dirigeant les Substances du Chaos, les Gérants s’appuient en cette gestion sur leur aspiration constante d’agir comme ils le veulent, c’est-à-dire, ils partent de leurs désirs intérieurs, en s’y livrant. Sur cette base, il y a des progressions spéciales du développement particulier des Substances du Chaos et de l’accumulation par elles des caractéristiques individuelles spécifiques qui créent leur composé particulier.


C’est de cette fonction que la Substance progressant dans un état chaotique du monde obtient une énergocomposition d’une certaine accumulation de puissance dont la charge est unique pour la partie substantielle des progressions respectives du monde de chaos.


La fonction de distribution des formations dépendantes est une base de la restructuration des bases des constructivités structurelles du monde de chaos.


La fonction principale de la Substance du Chaos devient la destruction qui, en s’alignant dans une chaîne d’actions successives, crée des progressions de la différenciation à partir desquelles les Substances attirent des énergie qualitatives dans leur matrice, tout en créant une saveur personnelle unique et en augmentant leur propre puissance. De tels processus sont propres au monde du chaos seulement.


Comme les Substances du Chaos détruisent ce qui a été déjà créé pour elles, leur fonction est toujours dépendante des autres formations ce qui la rend secondaire.


La Substance du chaos est dans la fonction inverse de la décomposition par rapport aux oppositions harmonieusement formées. C’est la tâche principale et le but de l’état chaotique.


Une disposition caractéristique distinctive de cette configurationnalité est dans l’accumulation d’énergopotentiel avec la descendance de la maxi-construction vers la profondeur des mini-plans de sa propre Substance.


En raison du fait que le chaos est un refus de se soumettre aux lois générales de l’harmonie, alors son but est l’aspiration à une liberté permanente, à la désobéissance à tout ce qui est universellement reconnu, à tout ce qui domine dans le développement de la Substance.


Mais en se libérant de la subordination totale, les Substances du Chaos seront tout de même forcées d’obéir à leurs propres lois, comme une loi est inévitablement remplacée par une autre opposée mais toujours efficace.


Ce sont aussi bien les principes immuables de la construction du monde. Par conséquent, lorsque la Substance évite certaines lois, elle arrive aux autres; et, en se débarrassant des unes, elle devient dépendante des autres.


La destruction de l’harmonie est le but du chaos. La puissance va en augmentant du maximum au minimum. Ainsi, la base potentielle du chaos se développe et progresse, en laissant les traces d’une structure harmonieuse détruite.


Plus grande est la puissance du chaos, plus grande est la force des réactions, et la puissance n’augmente pas avec l’arrivée vers le sommet, mais vers la base de la construction en destruction. Par conséquent, le processus a un effet négatif de l’existence, mais avec son propre principe législatif.


La base de la formation de la loi réside dans le contenu de base des principaux processus des formations se formant qui sont produites, d’habitude, dans une variante inverse codée de l’alignement, c’est-à-dire, en distribution en parties constitutives.


Le but du chaos, ce n’est pas seulement la destruction, mais la destruction de l’harmonie. Cela fait cette antithèse de la structure, qui est prévue comme un certain mécanisme pour orienter cible les deux mouvements dans les directions opposées.


Si l’harmonie prend de la force en allant des mini-volumes vers le maximum, tout en le créant, le chaos le fait bien au contraire: du volume maximum par sa destruction vers le minimum. Chacun de ces processus grandit dans le même temps, en augmentant sa puissance potentielle et en progressant.


“Plus grande est la puissance du chaos, plus grande est la force des réactions, et la puissance n’augmente pas avec l’arrivée vers le sommet, mais vers la base de la construction en destruction”. C’est la manifestation des lois nettes de l’évolution de l’organisme intégritunique Suprême.


L’existence possible d’une telle loi prévoit les principaux processus de nouvelles formations qui sont construites à l’encontre des lois de l’harmonie à travers le codage des processus en sens inverse, qui ne passe pas par la création, mais par la destruction, pas par l’association, mais par la séparation.


Tous les processus dans tout organisme sont calculés, cryptés, codés en blocs numériques et énergétiques compacts, qui contrôlent ensuite le développement de cet organisme, en déclenchant certains processus d’abord, après les autres, soit en construisant le nouveau, soit en détruisant l’ancien.


Le potentiel du chaos a pour base l’absorption générale des énergies de la décomposition ou la force de la puissance reçue des éléments potentiels de la décomposition. Un tel besoin naturel de l’augmentation de la puissance porte les principes de la construction de la partie générale principale constructive du monde de chaos.


La base des constructions est dans la composition structurelle désharmonisée qui contient dans son potentiel de la puissance et de la force de l’état séparé des énergies, c’est-à-dire, d’une certaine fréquence et de la qualité opposée à la qualité de l’harmonie.


Le potentiel du chaos se développe par l’attraction des énergies de la décomposition des potentiels de formes dégradées et faibles. Plus il va détruire, plus il va décomposer en éléments constitutifs, plus considérable sera l’augmentation de son potentiel personnel. Le potentiel propre du chaos augmente grâce à la sommation quantitative des énergies de petits potentiels des mini-volumes détruits, ainsi qu’il augmente sensiblement avec la destruction d’un maxi-volume. Chaque volume contient des “éléments potentiels de la décomposition”, dont l’énergie augmente la puissance de la Substance du Chaos.


La construction même d’un tel individu est basée sur les principes de déséquilibre des bases constructives de la Substance. Le composé de l’individu est constitué des raccordements inharmonieux des énergies de la “fréquence et de la qualité opposée” correspondante.


L’orientation de cette énergocomposition est dans la forme séparée des aspirations cibles, c’est-à-dire, avec la tendance à la valeur zéro de son propre composé, le potentiel de la puissance représente la forme du chaos Absolu. En d’autres termes, plus proche du zéro est la capacité énergétique du volume du potentiel du chaos, plus parfaite et plus puissante dans son développement devient sa Substance, plus proche devient la forme finale du but par rapport au certain Niveau.


La construction déséquilibrée du composé est faite spécialement pour que la Substance du Chaos aspire à l’absorption permanente des énergies étrangères, pour y invoquer un désir dévorant de détruire. Pourtant, l’énergocomposition générale de son composé se rapproche de la valeur zéro, ce qui exprime la construction du potentiel de l’Absolu du Chaos. C’est-à-dire, l’esprit de la structure du composé est dans le fait que plus proche du zéro est sa capacité énergétique, plus grande est le potentiel de la puissance de la Substance, plus parfait est l’individu même du chaos.


Quand le potentiel du chaos atteint la valeur zéro, il effectue la transition vers un autre stade de développement, au surplus sa Substance acquiert les connaissances et les informations du stade primaire de développement. Ainsi, en se trouvant déjà en maxi-structure et ayant sa propriété d’un autre maxi-monde restyle, l’état Substantiel du chaos effectue le même travail qu’avec le premier régime de l’existence, mais sous une forme plus puissante de séjour.


Cela assure l’obtention de la cohérence dans la forme relative des progressions. Autrement dit, autant le volume de la puissance du chaos est grand, autant la Substance du chaos entre dans la majeure structure du contenu puissant du monde.


Cela permet de maintenir la cohérence dans la balance ou l’équilibre des puissances de la progression mondiale de la structure généraliholistique. C’est la supériorité évidente de l’harmonie sur le chaos.


Combien que la Substance du chaos n’augmente sa puissance, ainsi l’harmonie la dépassera toujours et gardera sa structure dans le régime d’équilibrage. À cet égard, tout en existant dans le régime parallèle, les deux formes opposées se perfectionnent en elles-mêmes et perfectionnent elles-mêmes, en recevant ainsi une excellente forme du développement parfait.


Pourtant, si avec la destruction, le potentiel du chaos augmente considérablement, en s’approchant de la valeur zéro, c’est-à-dire, à la limite inférieure de ce Niveau sur lequel il existe, cela crée des conditions préalables à la transition de la Substance de ce chaos au Niveau suivant dans son développement. C’est la promotion de la Substance du Chaos dans sa Hiérarchie.


Chaque fois avec le passage vers une nouvelle phase de développement, c’est-à-dire, un nouveau Niveau, la Substance du Chaos accumule tout d’abord l’information de ce plan d’existence, puis elle continue son travail précédent de la séparation, mais sur une échelle plus grande, comme chaque nouveau Niveau lui assure des échelles plus grandes pour son activité. Sur un nouveau Niveau la Substance du Chaos en perfection grandit, se développe pour le compte de ce nouvel environnement, en raison de l’interaction avec de nouvelles conditions. Après, quand elle commence à détruire et à diviser, elle accumule son potentiel précédent, en absorbant de nouvelles énergies de la décomposition.


Ainsi, la Substance du Chaos s’enrichit par les énergies de chaque Niveau de la Hiérarchie, en continuant son évolution. Pourtant, les énergies qu’elle accumule, sont de la qualité opposée aux énergies qui assurent la perfection de la Substance de l’harmonie.


Cependant, tous les nouveaux Niveaux continuent à maintenir la balance des puissances entre le monde de l’harmonie et du chaos, et cette balance fait qu’elle assure l’existence intégritunique de l’organisme de la Nature dans un tel état que l’harmonie est toujours supérieure au chaos, parce que c’est la base pour le développement du Volume intégritunique, pas pour sa destruction.


Le chaos est caractérisé par une des définitions distinctes, c’est une indépendance fonctionnelle dans la base constructive d’un plan configurationnel, ainsi que dans la corrélation des interactions conceptuelles, ce qui prouve la présence de l’élément Absolu gérant complet de chaque volume chaotique et, par conséquent, l’impeccabilité de la soumission à son propre individu de l’autogestion progressive, où la progression joue exclusivement le rôle de sa propre configurationnalité des constructions avec un programme visant à l’arrivée aux aspirations personnelles par tous les moyens avec un élément interactif minimal, c’est-à-dire, en évitant au maximum les volumes de rencontre du même état chaotique.


En outre, un contact possible interréel de ces états peut résulter en la destruction d’un ou de deux volumes ou en la création d’un nouveau type de l’individu chaotique avec un dépôt de progressions objectives de deux formations volumineuses.


Le chaos est perçu par l’homme comme quelque chose de désordonné, déformé, spontané. Mais il se trouve que cette dernière caractéristique – sa spontanéité - est absente dans le volume du chaos, car il est toujours contrôlé et il commence à un certain moment selon les conditions. Si ces conditions préalables ne sont pas prêtes, il n’y aura pas de chaos, c’est-à-dire, il ne commencera pas son activité progressive.


Tout chaos se met en mouvement au moment où l’harmonie ambiante atteint un certain développement et forme de certaines “interactions conceptuelles”, sur lesquelles la Substance du chaos peut se baser dans son développement. C’est-à-dire, le chaos exige toujours des conditions appropriées qui s’expriment en termes quantitatifs et en états qualitatifs de l’environnement, après lesquels il commence un travail actif.


Par conséquent, le chaos n’est jamais hasardé, mais programmé pour de buts particuliers, géré par le Haut et toutes les autres Substances travailleuses du Chaos qui sont propres à un volume, se soumettent toujours à la Substance supérieure et n’agissent jamais au hasard. Elles se mettent en action à un certain moment et cessent leur effet à un autre, en ne détruisant jamais complètement cet énorme organisme dans lequel elles existent.


Le programme de développement de la personnalité du chaos comprend “l’impeccabilité de la soumission” et l’arrivée aux “aspirations cibles personnelles” par tout moyen, mais en même temps en agissant dans le cadre de certaines lois qui sont juste inhétents aux états chaotiques et ne permettent pas, par exemple, de contacts avec les autres états chaotiques survenant au cours du développement. C’est-à-dire, un volume du chaos ne peut pas coexister avec un autre volume du chaos. Dans leur développement, ils éviteront les uns les autres au maximum pour ne pas se toucher.


Dans le cas de l’interaction des progressions d’états du chaos, c’est-à-dire, certaines de ses accumulations avec un autre volume du chaos, trois variantes sont possibles:




	La mort de l’un d’entre eux est obligatoire;


	La mort des deux volumes se produit à la fois;


	Un nouveau genre du chaos avec les qualités des deux formations volumineuses se forme.





La progression des individus de l’état chaotique représente une appartenance potentielle selon le principe puissant des conceptualités constructives, c’est-à-dire, l’équivalent des progressions du chaos et de l’harmonie est l’état de puissance pour chaque volume de contenu avec une construction identique des Hiérarchies de niveaux, qui, naturellement, ne se croisent pas les unes avec les autres dans le dépôt des appartenances distributives.


Les variations entre les volumes du chaos et de l’harmonie sont seulement dans la qualitation des états composites qui se diffèrent par le degré des applications multicouches minces, produisant l’effet d’une grossière possessivité – d’une caractéristique de l’état égocentrique de la personnalité de la progression chaotique.


“La progression des individus de l’état chaotique” représente des Substances individuelles, dont chacune a sa propre puissance et sa construction sur ce volume de Niveau du chaos.


Sur un certain Niveau de la Hiérarchie il y a un certain volume de la Substance de l’harmonie et un certain volume de la Substance du chaos. Ces deux Substances ont des relations particulières entre elles. En même temps, chacun de ces volumes est composé par des individus particuliers: dans l’harmonie ce sont les individus de l’harmonie, dans le chaos - les individus du chaos, c’est-à-dire, ce sont certaines Unités qui les composent.


Cela se répète à tous les Niveaux de la Hiérarchie. Les Niveaux ne se croisent pas.


La Substance du chaos vise à la réalisation de la directivecible, de son propre dépôt des programmes, qui représente la forme de l’accumulation des valeurs de puissance, dont la potence est dans les nominations composites individuellement construites.


Le but de la Substance du chaos est d’accomplir ses propres programmes. Tous les programmes sont une forme de l’accumulation de la puissance de la Substance du Chaos, de plus chaque programme est individuel et ne représente aucune norme commune.


Par conséquent, tout chaos est individuel, n’est pareil à aucun autre en termes de son expression quantitative, qualitative ou ses constructions configurationelles.


LA LOI DE LA HIÉRARCHIE DU CHAOS


La loi de la Hiérarchie du chaos n’a pas de périodes et sa cohérence est dans l’effet destructeur, parce que le chaos est l’absence d’harmonie et de la balance, et dans cette progression mondiale, le déséquilibre est la destruction, c’est-à-dire, la mort. Par conséquent, le chaos est l’absence de vie.


Mais dans la loi de la Hiérarchie du chaos c’est la discorde qui est la vie. Alors, la Hiérarchie de cette loi est basée sur l’aspect oppositionnel de l’existence relativement au monde harmonieux, c’est-à-dire, la progression de cette loi est dans la différence, de plus, plus puissante est la différence dans son activité dynamique, plus haut est le degré de la progressivité de cette Substance chaotique dans la Hiérarchie du chaos, si on l’imagine identique à la Hiérarchie de l’harmonie. Mais cela ne devrait pas se passer, parce que dans le système du chaos tout est relatif par rapport à l’harmonie. Par conséquent, la pyramide de la Hiérarchie du chaos sera placée comme suit:


Le sommet de cette pyramide du chaos est en bas, et la progression des individus Substantiels va du haut en bas, où se trouve l’Absolu du chaos.


Pour le reste, le système de l’existence progressive dans cette Hiérarchie de l’harmonie ne se diffère que par le sens opposé de son état progressif.
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L’inertie pour le chaos est un point de transition vers l’harmonie, pour laquelle ce séjour inactif conduit à une réincarnation opposée – au chaos.


Mais ce point peut montrer un simple arrêt dans la progression, après lequel la forme Substantielle pourra continuer sa perfection dans le même système de l’existence, mais avec un retard considérable dans le programme de formation par rapport aux autres Substances. Ainsi, la Hiérarchie du chaos fait opposition à la nôtre, mais certaines de ses lois sont distinctes et identiques aux lois de notre existence.


La Hiérarchie du chaos est symétrique à la Hiérarchie de l’harmonie. La loi de la Hiérarchie tourne la structure spatiale de la progression globale en dénomination constante dépendante, conduisant vers le point zéro de l’incarnation. Cela signifie que l’activité potentielle à ce point donné est transformée en néant Absolu. De plus, ce néant Absolu est un grand début et une grande fin, c’est-à-dire, il y a tout pour activer la construction initiale du tout ce qui est possible.


Mais ce moment constructif initial est dominé par les Systèmes, dont les caractéristiques potentielles sont plus élevées et plus puissantes que celles de cet égrégore du contenu Absolu, comme cet égrégore est un processeur fermé, qui comprend la phase initiale de la grande fin, qui, à son tour, est une étape de transition vers le grand début.


Ce caractère fermé n’est autre que le nominé constructif de l’Absolu. Autrement dit, c’est le système de la schématique interne de la construction de l’Absolu, ce qui est l’individu et la Substance avec de stades différents des transitions transformatives.


Mais la transition de l’harmonie vers le chaos se produit à un point neutre de référence, où l’absoluité de l’environnement isolé de la construction introduit dans la progression mondiale commune de nouveaux types des configurationnalités constructives nécessaires pour générer de nouvelles nominations qualitatives dans un seul système de l’existence.


Ainsi, par son système Hiérarchique de la construction la loi du chaos établit de l’harmonie et de la balance dans la construction unique globale du continuum mondial, c’est-à-dire, on voit s’établir la dépendance entre la création et la destruction – l’harmonie et le chaos qui se tirent dans des directions opposées, ainsi donnant à la construction générale de l’individu, la possibilité de se développer de façon indépendante parce que sans dépendance conceptuelle régulière existante toute opposition se dégrade et s’autodétruit.


Les lois du chaos et de l’harmonie représentent les sous-lois de l’ordre juridique général nominé par l’opposition.


La loi de la Hiérarchie du chaos est un isolement dans la relativité, c’est-à-dire, la relativité de ses distributions concentre la propriété de la Hiérarchie du chaos dans la distributionnalité des deux oppositions identifiées en tant que systèmes Absolus de la coalition qui se complètent mutuellement jusqu’au processus complet de l’existence intégritunique.


La loi de la Hiérarchie du chaos est distributive pour le système interne des relativités ordinales, dans lesquelles la supériorité potentielle appartient au sommet de la construction ou à la base de la pyramide Hiérarchique.


Ainsi, la progression actuelle existe et perfectionne lorsque l’individu Substantiel du chaos parvient à capturer dans son propre volume la plupart des progressions du dépôt harmonieux, ainsi, en le prenant en possession, le chaos expose ses configurations structurelles à l’effet destructeur.


Cela résulte en un processus de la lutte entre eux, où le plus fort et le plus puissant survit. Mais ce processus est géré par le tiers - la structure de Gestion, qui est toujours au-dessus des deux autres.


L’harmonie et le chaos ont deux oppositions – ce sont un élément négatif et un élément positif. Eux seulement, ils fonctionnent de manière identique l’un à l’autre, c’est-à-dire, le système positif de l’harmonie est fonctionnellement identique au système négatif du chaos, parce qu’ils sont opposés, et donc, jouent le même rôle. Le système négatif de l’harmonie est égal au système positif du chaos pour la même raison, c’est-à-dire, ici s’appliquent les schémas suivants:
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Schéma № 48


Cette disposition schématique permet de généraliser et de réunir certains plans des progressions existantes et de construire ainsi, en augmentant la puissance de ces nominations, une seule progression de la construction intégrale.


L’INTERPRÉTATION DE LA LOI DE LA HIÉRARCHIE DU CHAOS


La loi de la Hiérarchie du chaos n’a pas de périodes et sa cohérence est dans l’effet destructeur, parce que le chaos est l’absence d’harmonie et de la balance, et dans cette progression mondiale, le déséquilibre est la destruction, c’est-à-dire, la mort. Par conséquent, le chaos est l’absence de vie.


La loi de la Hiérarchie du chaos n’a pas de périodicité contrairement aux nombreuses autres lois. La périodicité appartient à l’harmonie et à l’équilibre, qui n’est pas présent dans le chaos. Cependant, le chaos a de la cohérence, qui se manifeste dans ses destructions et les destructions s’effectuent dans le cadre du programme prévu pour le Volume total de l’Absolu.


Lorsque le déséquilibre, c’est-à-dire, la destruction couvre le volume total de l’Absolu, cela signifie sa mort. Voilà pourquoi le chaos est l’expression de l’absence de vie dans un système harmonieux. Bien que la mort de l’Absolu n’est qu’une option théorique de l’hypothèse, en fait, elle n’existe pas: telle est la structure de la construction intégritunique de la Nature.


Mais dans la loi de la Hiérarchie du chaos c’est la discorde qui est la vie. Alors, la Hiérarchie de cette loi est basée sur l’aspect oppositionnel de l’existence relativement au monde harmonieux, c’est-à-dire, la progression de cette loi est dans la différence, de plus, plus puissante est la différence dans son activité dynamique, plus haut est le degré de la progressivité de cette Substance chaotique dans la Hiérarchie du chaos, si on l’imagine identique à la Hiérarchie de l’harmonie. Mais cela ne devrait pas se passer, parce que dans le système du chaos tout est relatif par rapport à l’harmonie. Par conséquent, la pyramide de la Hiérarchie du chaos sera placée comme suit: (voir le Schéma No.47).


Comme le chaos est l’opposé de l’harmonie, alors dans la loi de la Hiérarchie du chaos, la disharmonie et la destruction portent de la vie tout en étant son expression.


Par conséquent, la Hiérarchie du chaos est construite sur des principes opposés aux ceux de la Hiérarchie de l’harmonie. Elles sont dirigées dans les sens opposés dans leur progression.


Le processus principal de la loi est la différence, par conséquent, plus grand est le degré de la destruction, plus grande est sa puissance, plus haute est la progression de la Substance chaotique dans la Hiérarchie du chaos, si on imagine cette Hiérarchie pareille à la Hiérarchie de l’harmonie et considère un plus grand développement dans la direction principale en tant que sa progression. Mais, comme tout est contraire à l’harmonie dans la Hiérarchie du chaos, alors la perfection sera dirigée dans le sens opposé (voir le Schéma No.47).


Le sommet de cette pyramide du chaos est en bas, et la progression des individus Substantiels va du haut en bas, où se trouve l’Absolu du chaos.


Le sommet de la pyramide du chaos est en bas, là où réside l’Absolu du chaos. De plus, la principale tendance du développement va du dessus du fondement de la pyramide de la Hiérarchie vers sa base, c’est-à-dire, vers son sommet.


Pour le reste, le système de l’existence progressive dans cette Hiérarchie de l’harmonie ne se diffère que par le sens opposé de son état progressif.


En se différant par les directions de la progression, le système de l’existence dans la Hiérarchie du chaos suit le même schéma que dans la Hiérarchie de l’harmonie, à laquelle notre système appartient, c’est-à-dire, les Substances, en évoluant sur les Niveaux, passent aussi bien avec la perfection d’une étape vers une autre, en se déplaçant vers son Absolu, c’est-à-dire, vers le bas.


L’inertie pour le chaos est un point de transition vers l’harmonie, pour laquelle ce séjour inactif conduit à une réincarnation opposée – au chaos.


Tout chaos est continu dans son développement, donc il arrive un moment où il meurt dans ses transformations destructrices, puis cesse complètement ses activités. Typiquement, un tel état de passivité du chaos est une transition du chaos à l’harmonie de la même manière que l’atténuation des processus du développement harmonieux conduit à l’état inerte de l’harmonie elle-même. Et cet état passif du développement harmonieux est une forme de transition vers le chaos.


Mais ce point peut montrer un simple arrêt dans la progression, après lequel la forme Substantielle pourra continuer sa perfection dans le même système de l’existence, mais avec un retard considérable dans le programme de formation par rapport aux autres Substances. Ainsi, la Hiérarchie du chaos fait opposition à la nôtre, mais certaines de ses lois sont distinctes et identiques aux lois de notre existence.


Alors, il y a l’état d’inertie du chaos, même s’il est une forme de transition vers l’état opposé, en même temps, cette transition n’est pas nécessaire et n’est pas une fatalité inévitable pour la Substance du chaos. Il n’exprime que la possibilité d’une telle transition dans le cadre de l’arrêt des processus de la destruction.


Mais la Substance du chaos ne doit pas obligatoirement aller au-delà des limites de l’état de transition, mais continuer volontairement son développement dans le même système du chaos. Cependant, sa vitesse de la progression sera considérablement ralentie, et elle commencera à être en arrière des autres Substances.


Sur la base de ce qui précède, on peut conclure que la Hiérarchie du chaos tout en étant opposée à notre système harmonieux, pourtant certaines de ses lois sont séparées de ses autres lois et sont semblables aux nôtres.


La Hiérarchie du chaos est symétrique à la Hiérarchie de l’harmonie.


La loi de la Hiérarchie tourne la structure spatiale de la progression globale en dénomination constante dépendante, conduisant vers le point zéro de l’incarnation. Cela signifie que l’activité potentielle à ce point donné est transformée en néant Absolu. De plus, ce néant Absolu est un grand début et une grande fin, c’est-à-dire, il y a tout pour activer la construction initiale du tout ce qui est possible.


D’après sa construction, la Hiérarchie du chaos est symétrique à la Hiérarchie de l’harmonie, pour qu’elle équilibre ainsi.


La loi de la Hiérarchie du chaos exprime la construction du processus global qui dépend de la base initiale de référence, et par conséquent, plus grande est la base qu’elle détruit, plus puissante est la construction de laquelle elle repousse dans sa phase initiale, alors plus grande est la puissance qu’elle gagne.


Le processus de la destruction vient finalement au sommet Hiérarchique qui représente un point zéro de la réalisation parce que ce sommet permet aux Substances d’atteindre l’Absolu du chaos sur tous ses indicateurs qualitatifs et de passer à un nouvel état - le “néant absolu” finissant le cycle de développement.


Étant la fin d’un cycle, ce “néant absolu” contient dans sa base de données tout ce qui est nécessaire pour la construction suivante et la participation à un cycle plus grand, parce que le développement précédent contribue à l’accumulation de tout le nécessaire pour le cycle futur. Par conséquent, l’arrivée au sommet de la Hiérarchie du chaos est la grande fin des processus grandioses du passé et un grand début de ceux nouveaux.


Mais ce moment constructif initial est dominé par les Systèmes, dont les caractéristiques potentielles sont plus élevées et plus puissantes que celles de cet égrégore du contenu Absolu, comme cet égrégore est un processeur fermé, qui comprend la phase initiale de la grande fin, qui, à son tour, est une étape de transition vers le grand début.


La base initiale de la construction de laquelle le chaos repousse depuis le moment initial (le chaos ne peut pas se produire pour rien) ne se forme pas dans le vide, mais est créée par d’autres Systèmes dont le potentiel est plus élevé et plus puissant que le potentiel de cet état absolu du chaos, qu’il atteindra au cours du processus de la destruction.


Ce volume, qui accumule du chaos au cours de son activité, est toujours un volume fermé, c’est-à-dire, tout chaos se développe dans un volume fermé, qui peut être appelé égrégore en tant qu’une forme d’accumulation. Cet égrégore contient toutes les accumulations nécessaires pour le début de la prochaine étape de développement.


Aucune étape ou aucun cycle ne pourront passer vers une nouvelle phase ou cycle, si leur accumulations précédentes ne correspondent pas à la base initiale de données de l’état de transition. Par conséquent, les accumulations de l’étape précédente de développement doivent servir de début pour le cycle suivant. D’ici on peut conclure: la fin d’un état est le début d’un autre.


Ce caractère fermé n’est autre que le nominé constructif de l’Absolu. Autrement dit, c’est le système de la schématique interne de la construction de l’Absolu, ce qui est l’individu et la Substance avec de stades différents des transitions transformatives.


Le volume dans lequel la progression du chaos a été réalisée exprime une construction unique avec le contenu nécessaire, ce que le nominé de l’Absolu du chaos représente. C’est-à-dire, cette pyramide Hiérarchique exprime “la schématique interne de la construction de l’Absolu”. Tout Absolu représente une Substance individuelle indépendante avec de différentes étapes de la transition avec un changement de sa forme extérieure.


Mais la transition de l’harmonie vers le chaos se produit à un point neutre de référence, où l’absoluité de l’environnement isolé de la construction introduit dans la progression mondiale commune de nouveaux types des configurationnalités constructives nécessaires pour générer de nouvelles nominations qualitatives dans un seul système de l’existence.


La transition de l’harmonie vers le chaos a lieu sur la zone neutre, c’est-à-dire, dans ces lieux de l’organisme mondial où le remplacement de certaines constructions obsolètes par de nouvelles formes configurationnelles plus progressives est nécessaire, parce que l’organisme intégritunique est constamment renouvelé et régénéré. Les anciens processus y sont remplacés par les nouveaux, et de nouveaux processus générant de nouvelles nominations qualitatives demandent la réorganisation des constructions anciennes. Cela prouve l’interchangeabilité des formes et des processus, leur régénération.


Ainsi, par son système Hiérarchique de la construction la loi du chaos établit de l’harmonie et de la balance dans la construction unique globale du continuum mondial, c’est-à-dire, on voit s’établir la dépendance entre la création et la destruction – l’harmonie et le chaos qui se tirent dans des directions opposées, ainsi donnant à la construction générale de l’individu, la possibilité de se développer de façon indépendante parce que sans dépendance conceptuelle régulière existante toute opposition se dégrade et se détruit.


En détruisant l’ancien, qui entrave la progression, et sur la base de son propre système Hiérarchique de construction, la loi du chaos maintient l’harmonie et l’équilibre dans l’organisme intégritunique de la Nature. Mais si elle ne produit pas en temps opportun et au bon endroit des destructions transformationnelles, alors les processus obsolètes, en entrant en conflit avec de nouvelles activités technologiques vont non seulement ralentir les processus de la création, mais pourront aboutir à leur arrêt complet, et, par conséquent, seront la cause de la mort. Pourtant, ce dernier n’est pas admis, parce que tout est sous un contrôle strict. Les formes supérieures contrôlent les formes de la vie encore plus supérieures.


Par conséquent, la nécessité de l’un à l’autre établit la dépendance entre la création et la destruction, entre l’harmonie et le chaos, qui se tirent dans les directions opposées en raison des états de transition de l’un vers l’autre. Grâce à ces tendances contradictoires, la construction générale de la Substance a l’occasion de se développer de façon indépendante, tout en s’élargissant. Les contradictions contribuent à la progression de la Substance.


Mais ces tendances contradictoires sont de la nature respectueuse de la loi, c’est-à-dire, elles obéissent aux lois existantes et, par conséquent, la dépendance entre elles est réglementée et ne conduit pas à une dégradation complète ou une autodestruction du volume total de la construction mondiale.


Les lois du chaos et de l’harmonie représentent les sous-lois de l’ordre juridique général nominé par l’opposition.


Les lois du chaos et de l’harmonie font partie de la loi générale, qui protège les intérêts de cet organisme uni, comme, par exemple, au sein d’un homme les énergies positives et négatives sont les deux oppositions qui forment ensemble par leur interaction une structure commune de ses constructions “subtiles”.


La loi de la Hiérarchie du chaos est un isolement dans la relativité, c’est-à-dire, la relativité de ses distributions concentre la propriété de la Hiérarchie du chaos dans la distributionnalité des deux oppositions identifiées en tant que systèmes Absolus de la coalition qui se complètent mutuellement jusqu’au processus complet de l’existence intégritunique.


La loi de la Hiérarchie du chaos est une loi distincte, concentrant son activité dans les états individuels, qui sont situés dans le système de deux oppositions existant en tant que coalitions absolues. Ces coalitions se complètent dans le travail du volume intégritunique jusqu’à un processus complet. (Par exemple, l’aimant forme la même structure à ambicoalition opérant conjointement).


La loi de la Hiérarchie du chaos est distributive pour le système interne des relativités ordinales, dans lesquelles la supériorité potentielle appartient au sommet de la construction ou à la base de la pyramide Hiérarchique.


Pour son propre système interne, la loi de la Hiérarchie du chaos se répartit sur les Niveaux et a un plus grand impact potentiel sur les Niveaux élevés. Les Niveaux de la pyramide Hiérarchique gagnent leur puissance et leur potentiel en s’avançant de la base de la pyramide vers son sommet, c’est-à-dire, avec le déplacement du haut en bas (voir le Schéma No.47).


Ainsi, la progression actuelle existe et perfectionne lorsque l’individu Substantiel du chaos parvient à capturer dans son propre volume la plupart des progressions du dépôt harmonieux, ainsi, en le prenant en possession, le chaos expose ses configurations structurelles à l’effet destructeur.


Le processus de la destruction existe en tant qu’une certaine progression, à condition que la Substance du Chaos parvienne à capturer dans son volume la plupart des processus de l’harmonie. Dans ce cas, la Substance du Chaos se perfectionne, et les constructions de l’harmonie se détruisent.


Cela résulte en un processus de la lutte entre eux, où le plus fort et le plus puissant survit. Mais ce processus est géré par le tiers - la structure de Gestion, qui est toujours au-dessus des deux autres.


Cependant, la Substance de l’harmonie, qui possède des constructions configurationnelles, prend la défense de ses possessions, et un processus de la lutte commence entre elles, où le plus fort survit. Cependant, le gagnant n’est pas principal dans le système des coalitions opposées, comme il y a une autre partie, la troisième, appelée le Sommet de Gestion qui gère les liens communs de leurs interactions. Dans ce cas elle se trouve au-dessus des deux.


L’harmonie et le chaos ont deux oppositions – ce sont un élément négatif et un élément positif. Eux seulement, ils fonctionnent de manière identique l’un à l’autre, c’est-à-dire, le système positif de l’harmonie est fonctionnellement identique au système négatif du chaos, parce qu’ils sont opposés, et donc, jouent le même rôle. Le système négatif de l’harmonie est égal au système positif du chaos pour la même raison, c’est-à-dire, ici s’appliquent les schémas suivants: (voir le Schéma No.48).


Dans l’harmonie, comme dans le chaos, il y a deux oppositions – un élément négatif et un élément positif (voir le Schéma No.48.). Les éléments opposés remplissent les fonctions similaires dans le système du chaos et de l’harmonie, c’est-à-dire, la partie positive de l’harmonie fonctionne de façon similaire à la partie négative du chaos, elles effectuent le même travail pour leurs volumes. Elles sont opposées parce que dans le chaos, le rôle négatif appartient aux forces créatrices, et dans l’harmonie - positif. Les forces qui détruisent dans l’harmonie et sont donc négatives, agissent comme les forces progressives dans le chaos, c’est-à-dire, positives. C’est pourquoi leurs éléments opposés sont identiques.
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